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			Bienvenue en Polynésie

		

		
			[image: ] Imaginez une nuée de 118 îles réparties en 5 archipels sur un territoire grand comme l’Europe. Tout est dit. En Polynésie, la géographie se conjugue au superlatif. Liée au volcanisme, la variété des paysages est exceptionnelle : îles hautes, atolls, îles surélevées, montagnes, forêts, plateaux, vallées, cascades, plages rocheuses, plages de sable corallien... et une quantité de lagons, tous différents ! Chacune a sa personnalité, sa physionomie, son ambiance. C’est ce qui ne cesse de m’attirer dans ce territoire.Passer d’un archipel à un autre équivaut presque à changer de pays. C’est l’atout phare de la Polynésie : on ne se lasse jamais de la beauté et de la diversité des sites naturels.

		

 

		
			Par Jean-Bernard Carillet, auteur

		

		
			Pour en savoir plus sur nos auteurs, voir ici.

			
				
					

				

			

		

		
			À droite : Manihi, Tuamotu (ici)
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			Expériences incontournables 

		

 

 

 

		
			1 LES PLUS BEAUX LAGONS DU MONDE

			Les lagons polynésiens sont considérés, à juste titre, comme les plus beaux du monde. Impossible de se lasser de ces somptueux dégradés de bleu, du turquoise le plus pur à l’indigo le plus intense. Les comparaisons sont difficiles, car aucun ne se ressemble. À chaque île, son lagon.

			
				
					

				

			

			Fakarava, Tuamotu

			Des étendues de sable rose émergent des eaux turquoise, sur fond de cocoteraie, à plusieurs endroits du lagon. Cette nuance colorée est due aux résidus coralliens qui prennent des reflets rosés en raison de l’ensoleillement. ici

			À droite : site des Sables roses de Fakarava
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			Raivavae, Australes 

			La Polynésie telle que vous l’aviez rêvée existe : à Raivavae, un bijou d’île situé dans l’archipel des Australes, avec, le long de la barrière de corail, des motu (îlots) d’une sublime beauté, qui incarnent la robinsonnade. ici

			Ci-dessus à gauche : excursion sur un motu du lagon de Raivavae
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			Bora Bora, îles de la Société

			C’est sans doute le plus cristallin, le plus scintillant, le plus magique de tous… Le lagon de Bora Bora ressemble à une immense piscine turquoise. Quelle splendeur ! ici

			Ci-dessus : paddle sur le lagon de Bora Bora
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			2  SÉJOURS DE RÊVE

			Ils ont contribué à façonner le mythe polynésien. Posés sur les eaux cristallines du lagon, les bungalows sur pilotis incarnent le rêve tropical par excellence. Ils se paient cher mais c’est la promesse d’un séjour inoubliable. Mais la Polynésie ne se résume pas qu’à ces prestations de luxe. De nombreux hébergements proposent des bungalows plus simples, aménagés à quelques mètres du lagon. Le rêve à portée de (presque) toutes les bourses !

			Moorea, îles de la Société

			L’île de Moorea, en face de Tahiti, possède quelques fleurons de l’hôtellerie de luxe en Polynésie, équipés de magnifiques bungalows sur pilotis de style traditionnel, à proximité immédiate de superbes jardins coralliens. ici
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			Tikehau, Tuamotu

			L’atoll de Tikehau offre une gamme variée d’hébergements, avec un hôtel de standing et des pensions aux prestations plus simples, au bord du lagon, au village ou sur des motu (îlots). ici
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			Bora Bora, îles de la Société

			C’est sur la barrière de corail, dans la partie est du lagon, que se déploient plusieurs hôtels de rêve à Bora Bora. Tous rivalisent d’inventivité pour offrir à leurs clients un sentiment d’exclusivité maximal. ici
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			Huahine, îles de la Société

			Les hôtels de Polynésie se fondent harmonieusement dans le paysage insulaire, et sont construits avec des matériaux locaux, en respectant un style architectural et décoratif polynésien, comme au Maitai Lapita Village. ici
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			3 PARADIS CORALLIENS

			Les lagons polynésiens sont agrémentés de formations coralliennes d’une incroyable diversité, autour desquelles prospère une petite faune bariolée. Des prestataires se chargent d’organiser des excursions sur le lagon en pirogue, avec des arrêts baignade, snorkeling et pique-nique.

			Tahaa, îles de la Société 

			Les jardins coralliens abondent dans le secteur du motu Tau Tau, où l’on peut pratiquer le snorkeling dans quelques mètres d’eau. Les coraux affichent des couleurs chatoyantes. ici

			
				
					
						[image: C:\DCIM\100GOPRO\GOPR0049.GPR]
					

					
						JEAN-BERNARD CARILLET ©

					

				

			

			Ahe, Tuamotu

			À l’intérieur du lagon de Ahe, d’énormes pinacles coralliens remontent à la surface et aimantent une faune variée. On découvre cet univers à la nage, dans des conditions de sécurité optimales. ici
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			Maupiti, îles de la Société

			Vu d’en haut, les coraux qui peuplent les lagons polynésiens forment d’étonnantes marbrures, comme à Maupiti. Ces chef-d’œuvre de la nature ressemblent à de gigantesques puzzles.

			ici
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			4 AVENTURES SOUS-MARINES

		

		
			La Polynésie est un paradis bleu qui fait rêver les plongeurs du monde entier. Dans des eaux chaudes et limpides, on a l’assurance de rencontrer toute la faune du Pacifique, des minuscules anthias aux baleines à bosse, en passant par les dauphins, les tortues, les requins, les raies mantas, les raies léopards, les carangues… On s’immerge dans un aquarium aux richesses infinies, sur des sites qui ne souffrent pas de la surfréquentation.
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			La Source, Tahiti

			Le long des récifs, garnis de coraux épanouis, on évolue au milieu d’une faune bigarrée. Facilement reconnaissables, les napoléons font partie du paysage sous-marin. ici

			L’Éolienne, Rangiroa, Tuamotu

			Les tortues marines sont une espèce que l’on rencontre couramment dans les eaux polynésiennes. Curieuses, elles n’hésitent pas à s’approcher des plongeurs. ici

			Passe Sud (passe de Tumakohua), Fakarava, Tuamotu

			Observer plusieurs centaines de requins lors d’une seule plongée ? C’est possible dans la passe Sud de Fakarava, y compris pour les plongeurs de Niveau 1 ici

		

		
			

		

		
			5  BOUTS DU MONDE

			La Polynésie est préservée du tourisme de masse. Quelles que soient les îles, y compris à Bora Bora et à Moorea (les plus fréquentées), les visiteurs ont l’assurance de trouver la tranquillité et de profiter de sites naturels en toute quiétude. Certaines îles et certains archipels restent encore totalement méconnus, comme les Australes ou les Gambier, de véritables pépites aux antipodes.

			Fatu Hiva, Marquises 

			Plus qu’une autre, l’île de Fatu Hiva incarne le bout du monde. Cette île du sud des Marquises n’est en effet accessible qu’après un long voyage (3 heures d’avion depuis Tahiti, puis environ 4 heures de bateau en pleine mer). Mais quelle récompense ! ici

			Ci-dessous : baie des Vierges, Fatu Hiva
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			Mangareva, Gambier

			Autre joyau du bout du monde, Mangareva aux Gambier, à 1 700 km au sud-est de Tahiti. À peine une poignée de pensions, une à deux liaisons aériennes par semaine, on se sent loin de tout ! ici

			Ci-dessus : lagon de Mangareva, Gambier
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			Mataiva, Tuamotu

			L’atoll de Mataiva ne compte que deux hébergements. On y vient pour se ressourcer dans une nature souveraine. ici

			Ci-dessous : plage de sable corallien, Mataiva
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			6  RANDONNÉES

			N’oubliez pas vos chaussures de marche ! À côté du tourisme “bleu”, il existe un tourisme vert, axé sur la randonnée pédestre, qui privilégie la découverte de l’intérieur (généralement inhabité) des îles. Le potentiel des îles hautes est important, bien qu’insuffisamment valorisé. Les sentiers balisés étant rares, il convient de faire appel aux services d’un guide, qui apportera des éclairages sur la flore et la géologie.

			Nuku Hiva, Marquises

			Nuku Hiva est un paradis pour les randonneurs. Sur les crêtes de Taiohae (le bourg principal) ou dans le secteur de Toovii (le plateau central), on emprunte des sentiers qui conduisent à d’extraordinaires points de vue. ici

			Ci-dessous : randonnée à Nuku Hiva
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			Maupiti, îles de la Société 

			En gravissant le mont Teurafaatiu, qui culmine à 380 m d’altitude, on est gratifié d’une vue à 360° – assurément l’une des plus spectaculaires de l’archipel. ici

			Ci-dessus : vue sur le lagon depuis les hauteurs de Maupiti
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			Tahiti, îles de la Société 

			Le centre de Tahiti, strié de profondes vallées et ponctué de sommets vertigineux, dégage une impression de mystère et de puissance. ici

			Ci-dessous : paysage montagneux de Tahiti Nui
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			7 FESTIVITÉS  

			La danse traditionnelle constitue un vecteur essentiel de l’affirmation de l’identité polynésienne. Elle n’a rien de folklorique, mais constitue un socle sur lequel s’appuie l’expression intime et viscérale de la culture locale. Sur scène, les groupes donnent le meilleur d’eux-mêmes pour communiquer leur énergie à travers une gestuelle codifiée. Ils s’investissent complètement dans leur rôle, à raison de plusieurs répétitions hebdomadaires, lors de la préparation aux concours de danse comme le fascinant Heiva, chaque année en juillet.

		

		
			
				

			

			Le haka (Marquises)

			Les Marquisiens ont leurs propres danses (haka), inspirées de thématiques guerrières ; les plus expressives sont la danse du Cochon (haka pua) et la danse de l’Oiseau (haka Manu). ici 

			Ci-dessous : festival des arts des Marquises
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			Heiva i Tahiti (archipel de la Société)

			Lors du Heiva en juillet, chaque danseur, chaque danseuse réalise ses costumes, uniquement avec des matériaux naturels, dans le respect de la tradition. ici

			En haut, à droite : danseuse tahitienne lors du Heiva
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			Sports traditionnels

			Les sports traditionnels polynésiens sont à l’honneur à l’occasion du Heiva i Tahiti. Pour les visiteurs, c’est une occasion unique d’admirer les lanceurs de javelot en pleine action : ceux-ci doivent atteindre une noix de coco attachée sur un mât. ici

			Ci-dessus : lanceurs de javelot
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			8 SITES ARCHÉOLOGIQUES

		

		
			Les passionnés de culture ancienne trouveront de quoi alimenter leur penchant en Polynésie. C’est aux Marquises que se trouvent les vestiges pré-européens les plus spectaculaires. Dans les îles Sous-le-Vent, on trouve également des sites majeurs qui vous catapultent dans le passé mystérieux des Polynésiens. Les Australes comptent également plusieurs sites dignes d’intérêt. Tous sont en harmonie avec l’environnement paysager et naturel.

			Puamau, Hiva Oa, Marquises

			Puamau est le site archéologique le plus important des Marquises, avec une série de plates-formes en pierre sur lesquelles trônent d’imposants tikis (statues anthropomorphes). ici
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			Marae Taputapuatea, Raiatea 

			
				
					

				

			

			Ce marae est le site cérémoniel le plus important dans l’histoire de la Polynésie. Bien restauré et mis en valeur, il est classé au patrimoine mondial de l’Humanité.

			ici
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			Site de Maeva, Huahine, îles de la Société

			Un site immanquable, réparti en deux endroits, au bord du lagon, et sur une colline. Maeva rassemble plusieurs sites cérémoniels, composés de dalles de basalte. À découvrir en compagnie d’un guide, qui restituera toute l’ampleur historique des lieux. ici 
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			Tikis de Raivavae, Australes  

			Ce tiki de belle taille se trouve sur une propriété privée sur l’île de Raivavae, mais est accessible au public. Les habitants vous expliqueront les légendes qui lui sont rattachées.

			ici 
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			9 TATOUAGE

			Dès l’arrivée en Polynésie, on est frappé par le nombre de personnes, hommes et femmes, qui arborent un tatouage. À mille lieues de tout effet de mode, la pratique du tatouage s’inscrit dans une très longue tradition, aujourd’hui remise au goût du jour après avoir été proscrite par les missionnaires. 

			Tatoueurs de Moorea 

			Le savoir-faire des tatoueurs polynésiens s’acquiert auprès de tupuna (les maîtres) puis se perfectionne au fil des années. Si les motifs sont très codifiés, chaque tatoueur a néanmoins son propre style. ici
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			Tatoueurs marquisiens

			C’est aux Marquises que l’art du tatouage est le plus abouti. Les tatoueurs locaux proposent des motifs qui, chacun, véhicule une symbolique bien particulière. ici
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			Tatouage et danse

			La plupart des danseurs et des danseuses, aux Marquises et dans l’archipel de la Société, arborent de somptueux tatouage qui racontent l’histoire de leur clan. Chaque détail est finement travaillé. De vraies œuvres d’art vivantes ! ici
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			10 SAVOIR-FAIRE
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			Les Polynésiens ont des mains d’or. Les pratiques artisanales sont très vivaces et, souvent, s’inscrivent dans un contexte identitaire et culturel solide, comme par exemple la sculpture aux Marquises, la vannerie (la grande spécialité des Australes), les parures de fleurs ou de coquillages… Chaque pièce, unique, est réalisée par un artisan. Les bijoux intégrant des perles de Tahiti font aussi partie des savoir-faire polynésiens. De beaux souvenirs à rapporter !

			Sculpture

			Les sculpteurs marquisiens passent pour les plus talentueux du Pacifique. Ils travaillent différents matériaux (bois, pierre, os) et réalisent des pièces variées (plats, récipients, tiki, herminettes, etc.) qu’ils écoulent facilement auprès des visiteurs. ici

			Perles

			Acheter des perles dans une ferme perlière en activité fait partie des expériences incontournables en Polynésie. Il en existe de tailles, de couleurs, et d’aspects différents. On peut les acheter nues ou montées sur un bijou. ici

			Tifaifai, Australes

			L’archipel des Australes est réputé pour la vannerie et la production de tifaifai (surtout à Raivavae), de grands tissus composés de motifs stylisés. Tout est intégralement réalisé à la main !

			ici

		



		

		
		
		
		



		
			
				

			

			L’essentiel

			Pour plus d’informations, reportez-vous au Carnet pratique (ici)

		



		
			Monnaie

			Franc Pacifique (CFP) 

			Langue

			Français

			Tahitien

			Marquisien

			Argent

			DAB dans les îles les plus touristiques. Cartes bancaires acceptées sur les îles principales.

			Visa

			Pas nécessaire pour les ressortissants de l’Union européenne, de Suisse et du Canada.

			Heure locale

			L’heure de Polynésie française est à GMT-10. Papeete a 11 heures ou 12 heures de retard sur Paris (en fonction de l’horaires d’hiver ou d’été).

			Téléphone portable

			Carte SIM locale fonctionnant avec les téléphones européens et accords d’itinérance avec les principaux opérateurs.

			Transports

			Avion et bateau entre les îles. 

		

		
			Quand partir
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			Haute saison (juil-août et 10 déc-début jan)

			 Climat plus sec, mer agitée et vents forts (juil-août)

			 Début de la saison des baleines (juil)

			 Saison des raies mantas (juil-août)

			 Grands festivals traditionnels (Heiva)

			 Tarifs aériens plus élevés

			Intersaison (mai-juin et sept-oct)

			 Climat plus sec, vents modérés, mer plus calme

			 Période idéale pour les excursions nautiques

			 Saison des baleines (sept-oct)

			 Tarifs aériens plus avantageux

			Basse saison (nov-mi-déc et jan-avr)

			 Course de pirogues Hawaiki Nui (début nov)

			 Précipitations

			 Passage de dépressions tropicales

			 Promotions dans l’hôtellerie de luxe

			 Saison idéale pour les Australes

		

		
			Budget quotidien

			
				
					

				

			

			Moins de 100 €

			 Pension de famille en demi-pension : à partir de 70 €/pers

			 Déjeuner dans une roulotte :  moins de 15 €

			 Traversée Tahiti-Moorea : 9 €

			 Location d’un vélo :  environ 12 €

			100-150 €

			 Chambre double en petite hôtellerie familiale  : à partir de 100 €

			 Repas au restaurant  : environ 30 €

			 Voiture de location :  60-80 €/jour

			 Excursion lagonaire :  à partir de 75 €

			 Plongée  : 65 €

			Plus de 170 €

			 Bungalow jardin ou chambre double dans un hôtel de luxe : à partir de 200 €

			 Dîner dans un restaurant cossu : 40-60 €

			 Randonnée guidée : 90 €

			 Achat d’une perle de qualité : à partir de 80 €

			
				
					PLANIFIER SON VOYAGE

					 La plupart des activités touristiques dépendent étroitement des conditions climatiques. Tenez-en compte dans l’organisation de votre séjour. Pour éviter toute déception, acceptez l’aléa climatique, quelle que soit la saison.

					 Il n’est pas nécessaire de passer par un agent de voyages et de tout réserver longtemps à l’avance. Toutes les prestations, y compris les vols intérieurs, peuvent être réservées en direct.

					 Résistez à la tentation de faire le tour des îles au pas de charge. À titre indicatif, trois jours (hors jour de départ et jour d’arrivée) sont un minimum pour profiter d’une île.

					 Ne vous focalisez pas sur les îles les plus connues (Tahiti, Moorea, Bora Bora) ; sortez des sentiers battus en intégrant des îles plus confidentielles mais idylliques dans votre périple. 

					 Munissez-vous d’une carte bancaire internationale avec un plafond de retrait hebdomadaire élevé (de type Master Card Gold ou Visa Premier), sinon vous serez vite limité. Prévoyez également suffisamment d’espèces (euros).

				

			

			Sites Internet

			 Lonely Planet (www.lonelyplanet.fr). Présentation de la Polynésie française, forum, informations pratiques.

			 Office du tourisme (www.tahititourisme.fr). Toutes les informations sur la destination.

			 Ia Ora (www.ia-ora.com). Sélection de pensions et d’activités.

			 Tahiti Heritage (www.tahitiheritage.pf). Présentation des richesses naturelles et culturelles de la Polynésie.

			 Tahiti Infos (www.tahiti-infos.com). Site d’information et d’actualités sur la Polynésie.

			Taux de change

			
				
					
					
					
				
				
					
							
							Canada

						
							
							1 $C

						
							
							90,83 CFP

						
					

					
							
							Suisse

						
							
							1 FS

						
							
							124,27 CFP 

						
					

					
							
							Zone euro

						
							
							1 €

						
							
							119,33 CFP

						
					

				
			

			Pour vérifier les taux de change, reportez-vous au site www.xe.com/fr/

			Numéros utiles

			
				
					
					
				
				
					
							
							Indicatif du pays

						
							
							+689

						
					

					
							
							Code d’accès à l’international

						
							
							00

						
					

					
							
							Police

						
							
							17

						
					

				
			

			Arriver en Polynésie

			Aéroport de Tahiti-Faa’a

			 Bus – depuis la route de ceinture pour Papeete et la côte ouest (environ 1,50 €).

			 Taxis – pour toutes les zones de l’île (à partir de 15 €). Environ 10 minutes jusqu’à Papeete.

			 Navettes privées – transferts assurés par les principaux hôtels de luxe.   

		

		
			
				
					Pour plus de détails sur les Transports, voir ici [image: ]

				

			

		



		
		
		
		

		


			
				

			

			Pour un premier séjour

			Pour plus de précisions, voir la section Polynésie pratique (ici)

		

		
			À ne pas oublier…

			 Vérifier la validité de son passeport et veiller à suivre la procédure d’autorisation de voyage électronique (ESTA) pour le transit aux États-Unis

			 Contracter une assurance voyage, incluant les activités nautiques tels que la plongée

			 Connaître les restrictions concernant le transport des bagages par avion, y compris pour les vols intérieurs (limités à 10 kg ou 20 kg selon le type de billet acheté)

			 Emporter son permis  de conduire

			 Se munir de son attestation de niveau de plongée

			Ce qu’il faut emporter

			 Des tongs, des chaussures de randonnée et des chaussures d’eau

			 De la crème solaire

			 Une gourde

			 Du répulsif au DEET

			 Une lampe torche

			 Une petite laine

			 Un poncho imperméable

			 Un masque, des palmes et un tuba

		

		
			Bon à savoir

			 En Polynésie, on vit au rythme des îles… Inutile d’être pressé.

			 Ne cherchez pas à visiter trop d’îles en un seul séjour. Pour un premier voyage en Polynésie, visiter deux archipels est déjà suffisant.

			 Comptez au moins trois jours (hors jours d’arrivée et de départ) pour la visite d’une île.

			 Il est préférable de réserver vos activités directement, sans passer par l’intermédiaire de votre hôtel, pour bénéficier de meilleurs tarifs (ceci n’est pas valable pour les pensions de famille, via lesquelles il n’y a pas de surcoût).

			 Munissez-vous d’une carte bancaire et prévoyez toujours une réserve d’espèces.

			 Pour éviter les coûts très élevés d’itinérance pratiqués par les opérateurs téléphoniques, achetez une carte SIM locale.

			 Il y a peu d’animations nocturnes en Polynésie. On se couche tôt et on se lève tôt.

			 Il n’est pas d’usage de laisser de pourboire, ni de marchander.

			Comment s’habiller

			La chaleur et l’humidité poussent à se vêtir le plus légèrement possible (shorts et manches courtes) mais emportez un pull, notamment pour les soirées en saison fraîche (de juin à août), ainsi qu’un coupe-vent lors des journées de grand vent. Prévoyez également des manches longues et des pantalons légers en coton pour les balades à pied. Dans tous les cas, des tenues décontractées sont de mise.

			Hébergement

			Il est préférable de réserver pour les périodes juillet-septembre et Noël-Nouvel An. Voir aussi Hébergement ici.

			 Hôtels Il existe plusieurs catégories d’hôtels, de la petite résidence hôtelière et familiale de quelques unités aux hôtels de luxe avec bungalows sur pilotis. 

			 Pensions de famille La formule la plus répandue, dans tous les archipels. Il s’agit le plus souvent de bungalows de conception standardisée sur la propriété familiale, parfois de chambres dans la maison des propriétaires. La formule généralement proposée est la demi-pension (nuitée, petit déjeuner, dîner). Niveau de confort et qualité de l’accueil très variables d’une pension à une autre.

			
				
					

				

			

			 Campings et dortoirs Pas de campings au sens habituel du terme, mais des particuliers qui mettent à disposition des emplacements pour tentes. Pas d’auberges de jeunesse (sauf à une structure à Papeete), mais des petites structures qui louent des chambres de plusieurs lits à des tarifs avantageux (dans certaines îles uniquement). Idéal pour les petits budgets.

			 Plates-formes collaboratives En expansion (Airbnb, CouchSurfing, Booking ainsi que des plates-formes locales, où l’on peut louer des villas). Le pire côtoie le meilleur.

			Plages et lagons

			Si la Polynésie est célèbre pour ses magnifiques lagons, on ne peut en dire autant des plages. Les bords de mer sont généralement constitués de sable corallien ou de débris coralliens peu propices au farniente tel qu’on l’entend habituellement. Les étendues de sable blanc devant les hôtels de luxe sont des plages artificielles. Les “vraies” plages sont en réalité très rares. Aux Marquises, beaucoup de plages sont infestées de nonos, un insecte piqueur.

			Wi-Fi

			Le Wi-Fi est disponible dans la plupart des îles. Le haut débit (qui correspond en réalité à un débit moyen en métropole) est proposé dans les îles de la Société ainsi que dans certaines îles touristiques des Tuamotu et des Marquises. Ailleurs, les connexions peuvent être très lentes. Dans les structures d’hébergement (hôtels, pensions), l’accès Wi-Fi est dans la plupart des cas gratuit. La 3G tend à se généraliser dans les zones touristiques et fonctionne avec une carte SIM locale.

			Savoir-vivre

			 Se déchausser On se déchausse avant d’entrer dans une maison. 

			 Surf Avis aux novices : renseignez-vous sur les règles à suivre dans le line-up (zone où l’on attend la vague pour démarrer). Attention également aux autres surfeurs et aux baigneurs.

			 Prière Si vous partagez un repas en famille avec des Polynésiens, attendez que le chef de famille ait fait la prière de bénédiction.

			 Monokini Peu répandu, sauf sur certaines plages à Tahiti et dans les hôtels de luxe.

			 Tutoiement  Au quotidien, le tutoiement est de rigueur, mais il n’est pas synonyme de familiarité.

			 Horaires Évitez de passer des coups de fil après 19h.

			 Patience Ne pas manifester son stress ou son impatience.

			 Sites sacrés Respecter les sites sacrés (marae) et évitez tout jugement sur la religion.

		

		
			Argent

			La monnaie locale est le franc pacifique (CFP). Son cours est fixe par rapport à l’euro. Vous changerez facilement vos euros dans les banques locales (présentes dans la plupart des îles touristiques) et vous pourrez retirer des CFP dans les distributeurs automatiques (DAB), également disponibles dans la plupart des îles fréquentées par les touristes. Veillez cependant préalablement à vérifier votre plafond de retrait hebdomadaire auprès de votre banque pour éviter toute mauvaise surprise, et prévoyez en plus des espèces. Le règlement par carte de crédit est possible dans les hôtels, auprès des loueurs de voiture, d’Air Tahiti, des centres de plongée et dans quelques pensions de famille. Pour plus de précisions, reportez-vous ici.

			Budget

			Veillez à ne pas sous-estimer les différents postes budgétaires pour ne pas être pris au dépourvu. En plus de l’hébergement et de la restauration, pensez aux vols intérieurs (achetez de préférence un pass inter-îles, voir ici), aux bateaux, aux locations de voiture (souvent nécessaire dans les îles de la Société) et aux transferts aérodrome-hébergement. Doivent également être pris en compte dans le calcul de votre budget les excursions (lagonaires et terrestres) et les activités.

		



		
		
		
		

		


			
				

			

			Quoi de neuf ?

		

		
			La crise sanitaire liée à la Covid-19 a durement touché la Polynésie française, avec de nombreuses mesures qui ont sévèrement impacté le secteur touristique, mais la reprise est nettement au rendez-vous depuis la levée des restrictions. Plus que jamais, la Polynésie entend valoriser son image de paradis insulaire du bout du monde, paisible et ressourçant.

		

		
			Une destination plus accessible que jamais

			Depuis la fin de la pandémie, les liaisons aériennes avec la Polynésie ont repris toute leur vigueur, soutenues par une forte demande. Air Tahiti Nui, Air France, United Airlines et French Bee, pour ne mentionner que celles qui opèrent depuis la France, assurent un programme de vol bien rempli à destination de la Polynésie, dans un contexte concurrentiel qui bénéficie aux voyageurs. On trouve des billets à partir de 1 100 € aller-retour. Depuis septembre 2022, le transit à Los Angeles, longtemps un repoussoir en raison des procédures des autorités américaines, est facilité grâce à l’aménagement d’un nouveau terminal. Fin 2022, Delta Airlines a également manifesté son souhait de desservir la Polynésie.

			
				
					L’ÉPINEUSE QUESTION DES RÉPARATIONS SUITE AUX ESSAIS NUCLÉAIRES

					On pensait, un peu naïvement, que la page des essais nucléaires français en Polynésie était tournée, depuis la fin des campagnes de tirs en 1995. Or, plus de 25 ans après, la question des retombées sanitaires de ces essais refait surface. C’est aujourd’hui un point de friction entre la Polynésie et la métropole. Selon des associations, la prévalence de certains cancers en Polynésie est liée aux essais nucléaires, jugés contaminants. Elles se battent pour que le préjudice des victimes soit reconnu et qu’il soit indemnisé. L’État traîne les pieds, tout en lâchant un peu de lest dans ce dossier sensible. Un pas a été franchi lors de la venue du président Emmanuel Macron en Polynésie en 2021, lorsqu’il a reconnu que la France avait une “dette” à l’égard du territoire. Une annonce symbolique qui nourrit l’espoir des Polynésiens d’une plus grande reconnaissance de la responsabilité de l’État.

				

			

			Le ciel polynésien s’ouvre à la concurrence

			La compagnie Air Tahiti a longtemps exercé un monopole pour les lignes intérieures de Polynésie. Celui-ci est en passe d’être bousculé par la création d’une compagnie concurrente, Air Moana, dont la mise en service devrait être effective en 2023. Les lignes les plus fréquentées par les touristes devraient en bénéficier, avec des tarifs à la baisse.

			Une image qui évolue

			Longtemps, l’image de la Polynésie s’est limitée à Tahiti, Moorea et Bora Bora, avec pour seules motivations des hôtels sur pilotis et des lagons étincelants. L’offre touristique s’adapte aujourd’hui à une demande en pleine évolution. Certes, le mythe Bora Bora reste intact, mais les visiteurs expriment désormais le souhait de sortir des sentiers battus et de découvrir d’autres îles moins connues, dans des archipels jusque-là peu mis en avant, comme les Australes, les Gambier, certains atolls des Tuamotu, les Marquises… qui incarnent à la perfection la robinsonnade et l’authenticité.

			
				
					

				

			

			L’environnement, une priorité

			Les joyaux insulaires sont fragiles… Les autorités locales entendent désormais protéger au mieux ce fabuleux patrimoine naturel, en s’appuyant sur des mesures réglementaires (réduction de l’usage des matières plastiques, aides aux sources d’énergie alternatives, etc.). Les activités dans les zones lagonaires sont elles aussi de plus en plus réglementées pour éviter la destruction des écosystèmes.

			L’explosion des hébergements collaboratifs

			Les hébergements accessibles uniquement via des plates-formes type Airbnb sont en très forte hausse dans le territoire et vont jusqu’à supplanter les structures plus traditionnelles, comme les pensions de famille, dans certaines îles. Les raisons ? Le développement de l’internet haut débit dans les archipels, l’arrivée de jeunes générations de Polynésien(ne)s dans l’univers du tourisme, et le vieillissement des infrastructures, pour certaines tenues par les mêmes propriétaires depuis deux ou trois décennies, sans travaux de modernisation. C’est tout bénéfice pour les touristes, qui voient ainsi l’offre s’élargir.

			Le label Unesco

			Le site archéologique de Taputapuatea à Raiatea a été inscrit au patrimoine mondial de l’Unesco en 2017. Aujourd’hui, les autorités polynésiennes, appuyées par la métropole, entreprennent des démarches pour qu’une partie du patrimoine naturel et culturel des Marquises rejoigne également cette prestigieuse liste. La procédure est en cours, et pourrait être finalisée d’ici à 2025, avec neuf sites pressentis.

		

		
			LIRE, VOIR, ÉCOUTER

			Tupuna de Moearii Darius (Au Vent des Îles, 2021) –  un ouvrage synthétique et accessible sur toutes les facettes de l’histoire et de la culture polynésiennes, à travers le prisme local.

			Escales en Polynésie de Titouan et Zoé Lamazou (Au Vent des Îles, 2021) – l’artiste-navigateur et sa fille livrent un beau carnet de voyage sur les archipels polynésiens.

			Fenua de Patrick Deville (Seuil, 2021) – un portrait de la Polynésie sur les traces des aventuriers, des explorateurs et des écrivains qui en ont tissé la légende.

			Les Révoltés du Bounty (1962), de Lewis Milestone, a été tourné à Bora Bora et Moorea avec Marlon Brando dans le rôle principal.

			Tabou (1931), de F. W. Murnau, entre séquences documentaires et intrigue hollywoodienne, a participé très tôt à la réputation de Bora Bora.

			Les Marquises (1977), de Jacques Brel – 3 minutes 53 pour saluer l’île du peintre Gauguin.

			EN BREF

			Population : 284 000 habitants

			Superficie : 2,5 millions de km2 (égale à la taille de l’Europe)

			Point culminant :  mont Orohena (2 241 m), à Tahiti

			Distance depuis Paris : 15 700 km

			Nombre d’îles : 118

			Nombre de touristes en 2021 : 82 500 (contre 236 650 en 2019 avant l’épidémie de Covid 19)
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			Mois par mois

		

		
			LE TOP DES FESTIVALS

			 Heiva i Tahiti, juillet

			 Festival des arts des îles Marquises, décembre (tous les quatre ans dans les trois principales îles)

			 Hawaiki Nui Va’a, novembre

			 Tahiti Pro Teahupoo, août-septembre

		

		
			Janvier

			z Festival international du film documentaire océanien (FIFO)

			Un festival qui s’affirme comme l’un des meilleurs du genre dans le Pacifique. Projections, ateliers et colloques. À Papeete, fin janvier ou début février. Voir www.fifotahiti.com.

			Février

			1 Nouvel An chinois

			Généralement entre la fin janvier et la mi-février. Danses, spectacles d’arts martiaux et feux d’artifice à Papeete.

			3 Marathon international de Moorea

			Grand rendez-vous sportif rassemblant des athlètes du monde entier pour 3 courses et un parcours familial.

			1 Salon de l’artisanat

			Exposition artisanale, à l’Assemblée de la Polynésie française à Papeete.

			Mars

			1 Arrivée des premiers missionnaires

			L’arrivée à Tahiti des premiers membres de la London Missionary Society à bord du Duff est célébrée le 5 mars, avec une reconstitution du mouillage du navire à la pointe Vénus. 

			Mai

			z Cérémonie du me

			Grande fête religieuse protestante aux Australes.

			3 Arii Mata Tini Race

			Course de pirogues en individuel à Rangiroa.

			3 Tahiti Pearl Regatta

			Régate sur plusieurs jours entre Raiatea, Tahaa, Huahine et Bora Bora, mi-mai, pendant 4 jours. Étapes en haute mer et dans le lagon, agrémentées de soirées festives. Voir www.tahitipearlregatta.com.

			Juin

			1 Heiva Rima’i (Heiva des artisans)

			Grande exposition-vente d’artisanat réunissant les artisans de toute la Polynésie, à Pirae (Tahiti). Jusqu’à mi-juillet.

			z Heiva des écoles de danse

			Les écoles de danse traditionnelle présentent leur spectacle annuel place Toata à Papeete. Voir www.heiva.org.

			z Onu’u

			Festival du graffiti et du street art, début juin, à Tahiti, Moorea, Raiatea et Bora Bora. Voir www.tahitifestivalgraffiti.com.

			Juillet

			z Heiva i Tahiti

			Le plus grand festival de danses et de chants traditionnels, sur la place Toata, à Papeete, jusqu’à la fin du mois de juillet (ici). En marge des concours, d’autres animations sont organisées (sports et jeux traditionnels polynésiens, courses de pirogue, marche sur le feu). Voir www.heivanui.com.

			
				
					

				

			

			1 Heiva i Bora Bora

			Concours de chants et de danses traditionnels, sur la place centrale de Vaitape à Bora Bora.

			3 Te Aito Vaa

			Course de pirogues en individuel d’une journée sur une distance d’une dizaine de kilomètres, à Tahiti. Les 100 meilleurs rameurs seront retenus pour la course du Super Aito (ci-contre).
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						Course de pirogues lors du Heiva i Tahiti

					

				

			

			Août

			3 Super Aito Vaa

			Course de pirogues en individuel avec les meilleurs rameurs de Polynésie (Tahiti).

			3 Tahiti Pro Teahupooo

			Épreuve internationale de surf où s’affrontent les meilleurs surfeurs professionnels du monde, sur la vague mythique de Teahupoo. Fin août ou septembre. Voir www.worldsurfleague.com

			Novembre

			3 Hawaiki Nui Va’a

			La plus célèbre course de pirogues du monde, entre Huahine, Raiatea, Tahaa et Bora Bora (3 jours). Début novembre (ici). Voir www.hawaikinuivaa.com.

			z Festivités des Pléiades

			Fête du retour de l’abondance placée sous le signe de la constellation des Pléiades. Diverses célébrations à Tahiti et à Moorea.

			Décembre

			z Festival des arts des îles Marquises

			Fête de la culture marquisienne traditionnelle, à Nuku Hiva, à Ua Pou ou à Hiva Oa, une fois tous les 4 ans (et “mini-festival” tous les deux ans).

		



		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		

		
			

		

		
			Itinéraires
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			[image: ] L’archipel de la Société

		

		
			La découverte de cet archipel, regroupant les îles du Vent et les îles Sous-le-Vent, est un incontournable. Les îles, assez rapprochées, sont très bien reliées les unes aux autres par avion ou par bateau. Récupérez du décalage horaire en vous prélassant dans un bon hôtel à la périphérie de Papeete, face au lagon, puis consacrez une journée au tour de l’île. Un saut de puce en catamaran vous conduira à Moorea, qui réserve autant de découvertes terrestres que marines. Vous aurez sans doute du mal à la quitter… mais Huahine et ses plaisirs vous attendent ! Trois jours ne seront pas de trop pour vous mettre au parfum de cette île discrète et sauvage. Rejoignez ensuite Raiatea, l’île sacrée, dont les superbes vestiges archéologiques vous étonneront. Explorez-la de fond en comble, profitez des activités nature, puis prenez une navette jusqu’à Tahaa, l’île sœur. Imprégnez-vous de l’ambiance langoureuse de ses villages pendant un jour ou deux et réservez une journée à la découverte du lagon et des îlots, paradisiaques. Ralliez ensuite Bora Bora, la “perle du Pacifique”, dont le lagon scintillant aimante en permanence le regard. Dernière étape de ce périple tropical : Maupiti, le bijou méconnu, accessible par avion depuis Bora Bora.
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			[image: ] Les perles de la Société et des Tuamotu

		

		
			Cet itinéraire panache deux archipels et offre une vue générale de la Polynésie, avec ses différents types d’îles (atolls et îles hautes) et ses attraits multiples, nature et culture. Séjournez quelques jours à Tahiti et à Moorea, les deux incontournables îles du Vent. Faites le tour de Tahiti, et poussez jusqu’à la presqu’île, qui vous charmera par ses paysages et son atmosphère si sereins. À Moorea, découvrez les joies du lagon (snorkeling, kayak, plongée), et visitez la baie de Cook et la baie d’Opunohu. Après les charmes de Moorea, prenez l’avion pour Huahine, où vous passerez quelques jours, avant de rejoindre Bora Bora. Ensuite, les vols d’Air Tahiti vous permettront de passer directement aux Tuamotu, sans repasser par Tahiti. L’atoll de Rangiroa est un grand classique, avec ses excursions sur le lagon et ses magnifiques plongées. Complétez cet aperçu des Tuamotu par la découverte d’un atoll plus petit, accessible depuis Rangiroa, par exemple Tikehau ou Mataiva. Prévoyez 3 jours pour chaque atoll. Vous aurez ainsi le temps de vous imprégner de l’ambiance si particulière des Tuamotu et de profiter des plaisirs du lagon. Revenez à Rangiroa, plaque tournante des transports aux Tuamotu, et prenez l’avion pour Fakarava, un atoll de rêve où l’on peut associer farniente, plongée et excursions sur le lagon. À Fakarava, il est judicieux de combiner un séjour au nord de l’atoll et une robinsonnade dans le Sud, à Tetamanu.
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			[image: ] Exquises Marquises

		

		
			Avant d’aborder les Marquises, prenez le temps de découvrir Tahiti et Moorea, ainsi que Tetiaroa, un atoll facilement accessible lors d’une excursion à la journée depuis Papeete. Vous aurez ainsi un aperçu des îles de la Société. Ensuite, prenez l’avion pour Nuku Hiva, la principale île des Marquises, dont les richesses naturelles et culturelles méritent au moins quatre jours : visite des sites archéologiques, randonnées pédestres et excursions. En fonction des possibilités de transport (avion, bateau), rejoignez Ua Pou ou Ua Huka, des îles encore plus sauvages, idéales pour déconnecter et faire de belles randonnées pédestres. De retour à Nuku Hiva, prenez un vol pour l’autre grande île des Marquises, Hiva Oa, rendue célèbre par Paul Gauguin et Jacques Brel, qui possède d’importants vestiges archéologiques et de superbes paysages ; prévoyez quatre jours pour en découvrir les mystères. De Hiva Oa, vous pourrez faire une excursion à la journée à Tahuata, qui aligne quelques jolies baies isolées, frangées de plages de sable clair, et quelques hameaux où le temps semble s’être arrêté. De Tahuata (ou de Hiva Oa), vous pouvez prendre une navette pour rejoindre Fatu Hiva : vous voilà au bout du monde !
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			[image: ] Panel d’archipels

		

		
			Vous souhaitez une vue d’ensemble de la Polynésie, avec son incroyable diversité ? Ce parcours vous permettra de savourer des ambiances et des paysages complètement différents, entre îles hautes, lagons et montages. Consacrez un peu plus d’une semaine à chaque archipel. Après le tour de Tahiti, visitez Moorea et l’une des îles de la Société les mieux desservies, comme Raiatea ou Bora Bora, puis passez directement aux Tuamotu, en avion. Si vous plongez, privilégiez les atolls de Rangiroa et Fakarava (voire Tikehau), dont les passes regorgent d’une faune exceptionnelle (requins, raies mantas, loches, dauphins). Ces atolls offrent également de belles possibilités d’excursions en bateau. Après avoir fait le plein d’images idylliques, revenez à Tahiti et prenez un vol pour les Marquises. Nuku Hiva et Hiva Oa, bien reliées entre elles, vous occuperont une bonne semaine, entre visites culturelles et activités sportives. Pour rejoindre le quatrième archipel, les Australes, il faut repasser par Papeete. En une semaine, vous aurez le temps de découvrir deux îles dans ce magnifique archipel, encore méconnu ; combinez par exemple Raivavae, réputée pour la beauté de son lagon, et Tubuai, dotée de bons hébergements, ou bien Rurutu, célèbre pour son relief karstique, percé d’énormes grottes, et la très paisible Rimatara. Pour couronner le tout, passez quelques jours aux Gambier, l’archipel le plus méconnu de Polynésie. S’y rendre coûte très cher, mais le dépaysement est garanti ! Vous serez seul ou presque dans ces îles éloignées, pratiquement inconnues des voyagistes.

		



		
		
		
		

		
			
				

			

			Préparer son voyage

		

		
			Choisir son hébergement

		

		
			Le top des hébergements

			Les plus beaux bungalows sur pilotis

			 Four Seasons Resort Bora Bora, Bora Bora (ici)

			 Conrad Bora Bora Nui, Bora Bora (ici)

			 Le Tahaa Island Resort & Spa, Tahaa (ici)

			 Intercontinental Resort & Thalasso Spa, Bora Bora (ici)

			 Hôtel Kia Ora Resort & Spa, Rangiroa (ici)

			Les meilleurs rapports qualité/prix

			 Pension Ariiheevai, Mataiva (ici)

			 Painapaopao Backpacker, Moorea (ici)

			 Maupiti Résidence, Maupiti (ici)

			 Motu Lodge, Huahine (ici)

			 Sunset Beach Motel, Raiatea (ici)

			 Sunset Hill Lodge, Bora Bora (ici)

			Les plus belles vues

			 Hanakéé Pearl Lodge, Hiva Oa (ici)

			 Tetamanu Village, Fakarava (ici)

			 Temetiu Village – Chez Gaby, Hiva Oa (ici)

			 Vahine Island, Tahaa (ici)

			 Villa Tonoi, Raiatea (ici)

		

		 

			Du bon choix de son hébergement dépend en grande partie la réussite d’un séjour en Polynésie. Les visiteurs n’ont qu’une idée très floue des possibilités d’hébergement disponibles sur les îles polynésiennes. La faute aux images souvent diffusées qui font étalage de somptueux bungalows sur pilotis, alors que cette formule est loin d’être la plus représentative. En réalité, les catégories d’hébergement sont assez diversifiées. L’éventail va du complexe balnéaire cinq étoiles à l’emplacement de tente.

			Quelle que soit la formule, attendez-vous à ce que le rapport qualité/prix se révèle rarement favorable. Bon nombre d’hébergements (camping, hôtels, pensions) vous sembleront surfacturés par rapport au service, au niveau de confort, à la qualité des infrastructures, à l’emplacement, etc. Le personnel n’est pas toujours réactif, malgré l’existence de formations hôtelières spécifiques, et la notion de “prestation de service” est très irrégulière et approximative.

			Campings

			Oui, il est possible de planter la tente en Polynésie, mais il n’existe pas de camping au sens habituel du terme. En fait, les possibilités de camping sont informelles et consistent en des emplacements et un bloc sanitaire mis à disposition par des pensions de famille ou des particuliers, sur leur propriété. Rien de comparable, donc, avec les campings multi-services.

			On peut camper à Moorea, Huahine, Maupiti, Raiatea, Fakarava, Rangiroa et Tikehau.

			
				
					

				

			

			Ce mode d’hébergement est incontestablement le moins onéreux, mais les tarifs varient selon les îles : comptez de 1 300 à 3 500 CFP/pers (11-30 € environ). Prévoyez impérativement d’autres possibilités d’hébergement en cas d’intempéries – rien de pire qu’une nuit sous un déluge tropical –, et munissez-vous d’une bonne moustiquaire.

			Lits en dortoir

			Il existe un tout petit nombre d’établissements qui peuvent se rapprocher d’une auberge de jeunesse, notamment à Tahiti, Moorea, Rangiroa et Huahine. Il s’agit généralement de pensions disposant de pièces aménagées en petits dortoirs de quelques lits, d’un niveau de confort variant de sommaire à acceptable. Comptez environ 3 000 CFP/pers et par nuit (environ 20-25 €).

			
				
					TARIFS DES HÉBERGEMENTS

					Dans ce guide, les établissements sont classés par catégorie et par ordre de préférence de l’auteur ; chacun est accompagné de l’un des symboles suivants (les prix s’entendent pour une chambre double avec sdb) :

					 € 	<10 000 CFP

					 €€ 	10 000-20 000 CFP

					 €€€ 	>20 000 CFP

				

			

			Pensions de famille

			Cette formule se développe de plus en plus. C’est l’option la plus répandue (on en compte environ 200, dans tous les archipels), et presque toutes les îles en possèdent.

			Cette appellation fait référence à deux types d’hébergement : la chambre chez l’habitant (une pièce dans la maison des propriétaires) ou, plus généralement, la location de bungalows indépendants sur la propriété de la famille. Les chambres à l’intérieur de la maison des propriétaires offrent un confort très standard, avec ou sans sdb privative. Les maisons elles-mêmes n’ont pas de cachet particulier. Quant aux “bungalows”, le pire côtoie le meilleur. Les moins chers sont des constructions sommaires, de style vaguement traditionnel, avec, au mieux, une douche, des toilettes, un lit, une moustiquaire ou un tortillon antimoustique et un ventilateur, voire un brasseur d’air (gros ventilateur au plafond). L’eau chaude est en général disponible. 

			Dans la gamme moyenne, les pensions louent des bungalows plus confortables, en dur et carrelés, ou en bois solide (ils ressemblent alors à de petits chalets), avec un toit en palmes de cocotier (niau) ou synthétiques, ou des bardeaux en bois, et parfois des murs recouverts de bambou tressé, plus conformes aux attentes des touristes. Ne rêvez cependant pas : ils restent de conception simple et leur résistance au vieillissement et aux intempéries n’est pas éternelle. Leur confort dépend donc de leur date de mise en service, et de leur degré de maintenance… D’une pension à l’autre et d’une île à l’autre, vous constaterez que tous ces bungalows se ressemblent, car il n’y a qu’un seul modèle disponible. Quant à la clim, elle est encore exceptionnelle dans ce type de constructions. Gardez en tête que les bungalows qui agrémentent les dépliants touristiques sont ceux des hôtels de luxe.

			Bon nombre de prestations annexes sont gérées directement par les pensions : pique-nique sur un motu, tour de l’île, pêche, etc. S’ils n’organisent pas eux-mêmes des activités, vos hôtes se chargeront de contacter les prestataires souhaités.

			Dans la plupart des cas, les pensions assurent la restauration. La formule la plus courante est la demi-pension, c’est-à-dire la nuitée, le petit-déjeuner et le dîner. La qualité de la cuisine dépend des pensions ; certaines jouissent d’une excellente réputation dans ce domaine, d’autres ne font guère d’effort pour sortir de la figure imposée poisson-riz. Les boissons alcoolisées sont rarement proposées (il faut une licence). L’eau est en principe incluse, mais il est préférable de se le faire confirmer.

			Le ménage quotidien n’est pas systématique. Les serviettes et le savon sont fournis. Selon les pensions, les transferts sont ou ne sont pas inclus dans le tarif. Ne les oubliez pas dans le calcul de votre budget car les transports en commun sont presque inexistants. La facture peut vite gonfler si la pension est installée sur un îlot éloigné !

			
				
					

				

			

			Comptez entre 7 500 et 10 000 CFP/pers et par jour en demi-pension (64-80 € environ) dans une pension ordinaire. Dans la gamme moyenne, comptez de 10 000 à 16 000 CFP/pers et par jour en demi-pension (80-130 € environ). Ces tarifs sont indicatifs et varient selon les îles. Pour la pension complète (nuitée plus 3 repas), ajoutez 1 500 à 2 500 CFP (13-21 €). Les enfants de moins de 12 ans paient demi-tarif. Prévoyez des espèces, car toutes les pensions ne sont pas équipées pour recevoir la carte de crédit.

			L’office du tourisme référence les hébergements sur son site, île par île.

			Quelques sites utiles sur les pensions :

			 Ia Ora (www.ia-ora.com). Ce site répertorie une sélection de pensions familiales. Brochure téléchargeable.

			 Séjours dans les îles (www.sejoursdanslesiles.pf). Prestation d’Air Tahiti, qui a mis en place un système intéressant de forfaits avion plus hébergement dans des pensions sélectionnées, dans tous les archipels.

			Petite hôtellerie

			Dans cette gamme intermédiaire, on peut trouver d’excellents hébergements. D’un confort supérieur aux pensions, ils sont généralement bien situés et proposent des bungalows indépendants d’assez bon standing, tout équipés. Le style est “traditionnel” (de type fare, avec toit en niau) mais intègre des éléments de confort. Les tarifs se situent dans une fourchette allant de 90 à 150 € le bungalow pour 2 personnes, sans les repas. L’établissement comprend généralement un restaurant. La plupart acceptent la carte de crédit. 

			
				
					LES BONNES QUESTIONS À SE POSER

					Avant de choisir un hébergement, tenez compte de plusieurs facteurs, à commencer par la localisation. Y a-t-il une plage ou une zone de baignade dans les environs ? Méfiez-vous de l’appellation “en bord de lagon”, qui n’est pas synonyme de “en bord de plage”. Vous risquerez fort de vous retrouver les pieds dans l’eau sur du récif… coupant ! Par ailleurs, “en bord de plage” ne signifie pas que la zone soit propice à la baignade (le lagon est trop peu profond, par exemple). Les seuls établissements possédant une plage (souvent artificielle) sont les grands hôtels ou les structures implantées sur les îlots (motu) de la barrière de corail.

					Autres critères qui méritent considération : où sont les infrastructures touristiques et les services dont vous aurez besoin (clubs de plongée, commerces, etc.) ? Les transferts au quai ou à l’aérodrome sont-ils inclus ? Comment peut-on se déplacer ? Y a-t-il des vélos et des kayaks ? Si l’on voyage avec des enfants, l’établissement est-il adapté à l’accueil des familles ? Le Wi-Fi fonctionne-t’il correctement ? Si l’on est isolé sur un motu, quelles sont les activités prévues ? Est-il possible de rejoindre facilement l’île principale ou est-on “captif” ? Y a-t-il des possibilités de restauration et des épiceries à proximité ? Quel est le coût des extras (boissons, déplacements, sandwichs, pique-nique) ?

				

			

			Hôtels de luxe

			Vitrine touristique de la Polynésie, les hôtels de luxe incarnent le rêve tropical par excellence. Ces somptueux complexes balnéaires se composent d’un ensemble de bungalows de grand standing s’intégrant harmonieusement à l’environnement. Certains appartiennent à des particuliers, mais la plupart font partie d’une chaîne (Méridien, Hilton, Intercontinental, Accor, Four Seasons, Pearl Beach, Maitai). Une bonne partie de leur clientèle est constituée de couples en lune de miel, surtout japonais ou américains.

			Ces établissements sont bâtis sur les plus beaux secteurs des îles. Certains sont même construits sur les motu (îlots), dans un cadre paradisiaque avec cocotiers et sable blanc. Ils comprennent souvent deux restaurants, un bar de plage, une piscine, une boutique, une bijouterie de perles, un spa, des équipements sportifs et organisent toutes les activités. Des animations sont aussi proposées, comme un buffet animé de danses traditionnelles.

			
				
					

				

			

			Il existe en général trois types de bungalows (jardin, plage et sur pilotis), avec des subdivisions (“suites jardin”, “pilotis premium”, etc.). L’architecture est de style traditionnel et la décoration, raffinée, intègre des bois précieux, du parquet et des tapa aux murs. Dans les bungalows sur pilotis, les musts sont la table vitrée encastrée dans le plancher, amovible pour pouvoir donner à manger aux poissons, une terrasse avec accès direct au lagon et le petit-déjeuner livré en pirogue à la demande. 

			Les tarifs publics sont très élevés : comptez de 300 à 1 500 € la nuitée pour 2 personnes, sans les repas ni les activités. Ajoutez environ de 60 à 100 €/jour pour la pension complète. Les plus onéreux sont les bungalows sur pilotis. En réalité, rares sont les clients qui paient le tarif public. La quasi-totalité des touristes achètent ces prestations par l’intermédiaire d’une agence de voyages, qui bénéficie de tarifs négociés. Avec un “package”, la note est plus abordable. Guettez les offres proposées par les hôtels, à certaines époques de l’année. Il arrive que des bungalows sur pilotis soient “soldés” à 300 € la nuitée !

			Contrairement à ce qu’on imagine, la plupart de ces complexes ne sont pas des forteresses et sont ouverts aux clients extérieurs, qui pourront prendre un verre au bar, dîner au restaurant ou assister à un spectacle de danse, à des tarifs qui restent raisonnables.

			Hébergement collaboratif et locations saisonnières

			Le marché de l’hébergement collaboratif, de type Airbnb, est en pleine expansion en Polynésie depuis 2018, surtout dans l’archipel de la Société. Il est encore peu structuré, car trop récent – on trouve de tout. Il faut donc rester vigilant dans les choix que l’on opère, sinon gare aux déceptions. Faites attention à la localisation : bon nombre de logements de ce type sont situés à l’écart des routes côtières, dans des secteurs peu pratiques ; en l’absence de transports en commun, vous devrez impérativement prévoir un véhicule de location pour vos déplacements. Sachez aussi que les repas ne sont pas assurés et que certains prestataires d’activités n’assurent pas les transferts dans les logements de ce type, précisément compte tenu de leur emplacement. Principal atout : les tarifs sont souvent nettement plus avantageux que dans les hébergements “classiques” – on peut réellement tomber sur des pépites à faible coût. Il y a cependant fort à parier que les prix s’aligneront progressivement sur ceux des pensions et des hôtels, comme on a pu l’observer dans d’autres pays.

			Les locations de villas sont particulièrement prisées à Moorea, qui dispose d’une offre variée. Il existe des sites Internet spécialisés.

			Le couchsurfing est peu répandu, mais on trouve quelques possibilités dans les îles principales.

		



		
		
		
		

		
			
				

			

			Préparer son voyage

		

		
			Plongée sous-marine

			La plongée en Polynésie est de classe mondiale, avec un éventail de sites exceptionnels. Le lagon translucide, le bleu profond de l’océan, une eau chaude, pas de pollution, pas (ou peu) de surfréquentation des sites et des centres de plongée professionnels, connaisseurs de la faune locale, qui accueillent les plongeurs dans d’excellentes conditions de sécurité : tous ces atouts font de la Polynésie une destination de rêve pour pratiquer la plongée. S’y ajoute la certitude d’approcher facilement de grosses espèces de poissons. Autre bonne nouvelle : les plongées conviennent autant aux confirmés qu’aux débutants. Le seul réel “point faible” est la quasi absence d’épaves.
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					Les fonds marins de Polynésie sont de véritables sanctuaires animaliers

				

			

			
				

			

			S’informer

			 Guide des poissons de Tahiti et ses îles, de Philippe Bacchet, Yves Lefèvre et Thierry Zysman (Au Vent des îles, 2007)

			 Rangiroa, sous le signe du poisson, d’Yves Lefèvre (Au Vent des îles, 2002)

			 Guide des récifs coralliens de Tahiti et ses îles, de Bernard Salvat et Philippe Bacchet (Au Vent des îles, 2011)

			Le top des plongées à sensations

			 Passe nord, Fakarava

			 Passe sud, Fakarava

			 Tiputa, Rangiroa

			 Passe de Tuheiava, Tikehau

			 Passe Teavanui, Raiatea

			 Le Trou de la Pieuvre, Raiatea

			Le top des sites à baptêmes

			 L’Aquarium, Tahiti

			 Le Petit Bleu, Maupiti

			 Motu Nuhi Nuhi, Rangiroa

			 La Ferme Perlière, Tikehau

			 Lagon Tau Tau, Tahaa

			Le top des plongées sur épaves

			 Le Nordby, Raiatea

			 L’hydravion et la goélette, Tahiti

		

		
			Conditions de plongée

			Les conditions de plongée sont exceptionnelles, et l’on peut plonger toute l’année. La température de l’eau oscille entre 26° et 29°C (sauf aux Australes où, pendant l’hiver austral, elle descend à 23°C). C’est pendant l’été austral (novembre à mars) qu’elle est la plus chaude. Chaque saison et chaque zone ont leur charme ; ainsi, les requins-marteaux sont à Rangiroa de décembre à février, tandis que la période juillet-septembre est plus propice à l’observation des raies mantas. La visibilité est partout excellente, sauf aux Marquises où elle dépasse rarement les 15 m. Ailleurs, elle flirte facilement avec les 30-40 m, sauf en période de pluie, au cours de laquelle les cours d’eau charrient des sédiments dans le lagon.

			À savoir : le vent peut jouer les trouble-fêtes. Un certain nombre de sites ne sont pas accessibles s’il y a trop de vent et si la mer est trop agitée.

			Les plongées se déroulent dans un cadre somptueux : le lagon (baptême et initiation), le versant océanique du récif (“plongée océan”), au profil de tombant plus ou moins abrupt, et dans les passes, qui jouent un rôle de carrefour pour la faune. Sur la plupart des îles, les sites sont rapidement accessibles (de 5 à 15 min), sauf aux Marquises, où, plus éloignés, ils nécessitent un trajet de 30 à 40 minutes de bateau.

			Sites de plongée

			Essayez de combiner plusieurs îles lors de votre séjour, car chacune possède ses spécificités.

			Tahiti

			La plongée à Tahiti, moins réputée que dans les autres îles, est pourtant bien plus riche et surprenante qu’on ne l’imagine, même si l’on y voit moins de grosses espèces qu’ailleurs. L’attrait de Tahiti vient de sa petite faune corallienne et du relief sous-marin, composé de tombants vertigineux et de failles dans le récif, ainsi que du nombre de sites disponibles (on en dénombre près d’une trentaine, en lagon et en océan, répartis entre Arue et Papara). Quelques petites épaves ajoutent une note de diversité. Quant à l’état des coraux, il varie de moyen à excellent, selon les secteurs.

			D’août à octobre, la plupart des centres de plongée de Tahiti organisent également des sorties d’observation des baleines et, toute l’année, des sorties d’observation des dauphins, à l’ouest de l’île.

			Tahiti Nui

			Reportez-vous ici pour les coordonnées des centres de plongée de Tahiti Nui.

			Failles d’Arue – Le site le plus réputé de la côte est, dans la baie de Matavai. Plateau corallien immergé à 5 m de profondeur, à l’extérieur du récif, idéal pour les baptêmes, puis tombant qui s’enfonce dans les abysses. À moins de 100 m de là, entre -10 et -30 m environ, deux failles étroites forment deux échancrures dans ce plateau. Faune abondante (nudibranches, alcyonaires, polypes de corail, anémones, crabes). Présence de requins attirés par des appâts.

			
				
					

				

			

			L’Aquarium – Un enchantement pour les débutants. Aquarium mi-naturel, mi-artificiel aménagé dans le lagon, près de la piste de l’aéroport à Faa’a. Des centaines de tonnes de coraux ont été déplacés avec des parachutes gonflés à l’air, puis rassemblés dans le lagon. La carcasse d’un Cessna et deux coques de bateau animent le relief. Beaucoup de poissons-vaches.

			L’hydravion et la goélette – Deux petites épaves (rares en Polynésie !), posées sur un fond sableux, par -20 m, dans le lagon de Faa’a. L’hydravion, de type Catalina, doté d’une structure en aluminium, servait à la liaison entre Tahiti et Bora Bora. La goélette, en bois, est en moins bon état, mais l’armature est entière.

			La Source/Les 3 Pitons – Source d’eau douce jaillissant au sommet d’un pinacle corallien, à quelques mètres sous la surface. Plusieurs autres pitons coralliens sont proches de cette source et abritent une faune récifale dense, entre 15 et 20 m sous la surface. Tortues (vertes et imbriquées), napoléons, raies léopards. Plongée facile, dans moins de 20 m d’eau. En face de la pointe des Pêcheurs à Punaauia, sur la côte ouest.

			La Vallée Blanche (pointe de Faa’a) – En face de la tour de contrôle de l’aéroport. Site très régulièrement proposé. Belle densité de poissons car certains moniteurs pratiquent le “smelling” de temps à autre (ils déposent une tête de thon) pour attirer la faune, notamment des requins-citrons, des requins pointes noires, des pointes blanches et, parfois, des requins tigres. Plongée facile, entre -15 m et -25 m. Napoléons, tortues, murènes et bécunes. Récif en pente douce, agrémenté de formations coralliennes. Pour les confirmés, champ de roses coralliennes entre -40 m et -60 m.

			Tombant Saint-Étienne – Très bel à-pic sous-marin, de -15 m à -60 m. Bancs de perches et de saupes.

			Temaruata – Caractéristiques similaires à la Vallée Blanche, à hauteur du PK 16. Requins pointes noires et pointes blanches.

			Vallée des Rougets – Avancée corallienne truffée d’espèces (rougets, perches, murènes, bécunes, mérous et tortues apprivoisées) et passage de requins-citrons et de pointes blanches. Entre -20 m et -30 m. Plutôt un site école.

			
				
					LES REQUINS TIGRES DE LA VALLÉE BLANCHE

					Le site appelé la Vallée Blanche connaît une notoriété importante depuis quelques années. C’est en effet le seul site où les plongeurs ont des chances d’observer de près des requins tigres (de un à trois individus, en moyenne). Sachez que la présence de ces prédateurs n’est pas naturelle ; elle découle de la pratique du “smelling” (voir l’encadré ici). Il n’y a pas de nourrissage direct (en principe...), mais les moniteurs ouvrent la petite cage dans laquelle se trouvent les appâts (des têtes de thon) et les placent à proximité en fin de plongée, pour que les requins s’en emparent.

				

			

			La presqu’île (Tahiti Iti)

			Changement complet d’ambiance à la presqu’île. La spécificité des plongées à la presqu’île tient à la visibilité souvent excellente, aux vertigineux tombants et à la présence d’imposantes gorgones et de spectaculaires massifs de roses de corail. Et les sites sont vierges, ou presque !

			La Marado – Tombant impressionnant, parcouru de deux cheminées et percé de cavités. Gorgones jaunes. La plongée se termine sur le platier, veiné de petits canyons. Une belle plongée d’ambiance. Tous niveaux.

			La Grotte de Te Pari – Site praticable uniquement par mer très calme et accessible aux niveau 1 confirmés maîtrisant bien leur flottabilité. On s’enfonce à l’intérieur de la falaise, dans un boyau large, dont l’entrée se trouve à -15 m. Intérêt : on voit des espèces cavernicoles qu’on ne voit pas en plongée classique (éponges, nudibranches, ascidies, crevettes, poissons luminescents).

			Le Fer à Cheval – Près de la célèbre passe de Teahupoo. Tunnel naturel en forme de fer à cheval qui relie le lagon à l’océan. Belles ambiances sur fonds sableux.

			Le Tombant de Papeari – Tombant abrupt, poissonneux dans sa partie supérieure (bancs de saupes grises, perches pagaies, napoléons, anthias, perroquets, fusiliers, daurades tropicales, poissons soldats, nudibranches...). Tous niveaux. Ce site est parfois combiné avec La Dérivante aux Tortues, un site dans le prolongement du tombant, où l’on croise régulièrement plusieurs tortues imbriquées dans -10 m à -15 m ainsi que de gros napoléons.

			
				
					

				

			

			Le Trou du Lagon – Cuvette circulaire à l’intérieur du lagon, reliée au reste du lagon par un chenal. Une faune riche y a élu domicile. On peut parfois y voir des rassemblements de raies léopards.

			Les Gorgones – Plongée océan. Superbe tombant vertical avec des surplombs et des failles, agrémenté de gorgones. Bancs de saupes grises et présence de diodons et de nudibranches. La plongée se termine sur le platier, égayé de jolis canyons.

			Les Tables de Taravao – On commence la plongée le long d’un beau tombant puis on termine sur le platier, entre -8 m et -12 m, où se trouvent d’énormes structures coralliennes en forme de grosses mâchoires, abritant diverses espèces de poissons. Tous niveaux.

			Le Champ de Roses (côte nord de la presqu’île) – Immense récif corallien de 3 km de long. À partir de -30m, on découvre d’immenses colonies de coraux branchus, dont la forme rappelle des massifs de roses. Inoubliable ! Pour confirmés.

			Les Failles (côte nord de la presqu’île)  – Tombant vertigineux strié de failles où se cache une faune abondante. Tous niveaux.

			La Voûte aux Gorgones (côte nord de la presqu’île) – Tombant abrupt, percé d’une voûte garnie d’une belle colonie de gorgones jaunes. Tous niveaux.

			
				
					UN BAPTÊME DANS LE LAGON

					La Polynésie réunit tous les atouts pour s’initier à la plongée sous-marine : l’eau est chaude, limpide et le lagon ressemble à une immense piscine très rassurante et peu profonde. Tous les centres de plongée emploient des moniteurs professionnels qui vous feront connaître vos premières joies subaquatiques lors du baptême.

					Le baptême est une balade sous-marine d’une trentaine de minutes, encadrée par un moniteur, dans un site très sécurisant (3 à 6 m d’eau, sans vague et sans courant). Aucune formalité n’est requise, si ce n’est une autorisation parentale pour les mineurs. Les seules contre-indications sont d’ordre médical : affections ORL graves, épilepsie et pathologies cardio-vasculaires, rhume, sinusite et grossesse. Comptez de 75 à 110 €, selon le centre. Si vous avez le choix sur une île, frappez à plusieurs portes pour trouver le centre qui vous inspire le plus. Comme pour toute activité nouvelle, la relation de confiance est essentielle pour la réussite d’un baptême. Sentez l’ambiance et écoutez votre feeling.

					Le moniteur prend un ou deux élèves à la fois. À terre, il vous explique brièvement les règles élémentaires de sécurité (communication par signes : “ça va”, “ça ne va pas”, manœuvre d’équilibration des oreilles) et vous présente le matériel. 

					Vient ensuite le grand moment : l’immersion, dans un site peu profond. Le moniteur vous équipe. Premier essai de respiration dans le détendeur, en surface. Il vous fait descendre en douceur, en vous tenant par la main et en ne vous quittant pas des yeux. Au fond, il guide vos évolutions, pendant 30 à 45 minutes. Vous n’avez qu’à respirer et à faire le plein d’images, en apesanteur !

					Grisé par ces sensations nouvelles ? Vous pouvez alors envisager une formation débutant pour décrocher un brevet reconnu dans les centres de plongée du monde entier. En Polynésie, vous pouvez suivre le cursus français (du niveau 1 au niveau 4) et, dans certains centres, les cursus anglo-saxon PADI ou SSI. L’Open Water (OW) correspond au premier niveau de plongée dans le cursus PADI ou SSI. La formation dure de 3 à 4 jours et vous permet de plonger encadré par un moniteur dans la zone des -20 m (-29 m en Polynésie). Comptez de 350 à 450 €.

				

			

			Moorea

			Les plongées à Moorea sont relativement diversifiées, grâce à la bonne santé retrouvée du corail et à la présence régulière de requins-citrons et de raies, ainsi qu’à la clarté de l’eau et au relief sous-marin, avec une dominante de canyons creusés dans le récif. Pendant la période août-octobre, il est fréquent d’apercevoir des baleines. Les sites, presque tous situés au nord de l’île, conviennent à tous les niveaux et sont très facilement accessibles depuis les centres de plongée, tous basés le long de la côte nord, sauf le Ia Ora Diving, à l’hôtel Sofitel. La pratique du shark feeding est désormais interdite dans le lagon et dans les passes.

			
				
					

				

			

			Reportez-vous à la ici pour les coordonnées des centres de plongée de Moorea.

			Le Tiki – Site célèbre, réputé pour sa faune prolifique et la présence régulière de plusieurs espèces de requins (pointes noires, requins gris). L’exploration s’effectue à l’extérieur du récif, à -25 m de profondeur, à l’extrémité nord-ouest de l’île. La limpidité de l’eau est excellente. Également perches, chirurgiens, balistes, lutjans, papillons, mérous et napoléons.

			Canyons d’Opunohu/La Vallée des Requins-Citrons – Le spot favori des requins-citrons, attirés par les appâts apportés par les moniteurs. Selon les jours, on en croise de 2 à 7 individus. Joli relief, creusé de petites vallées, avec de beaux coraux.

			La Virgule (Lava Flow, Coral Wall) – Ancienne coulée de lave en forme de virgule, dans une vingtaine de mètres d’eau. Présence de requins-citrons et de tortues (vertes et imbriquées).
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						Baptême de plongée dans le lagon

					

				

			

			Pointes Blanches (Whitetip) – Mamaru – Joli relief corallien, avec des requins pointes blanches et des requins nourrices.

			Jardin des roses – Immense champ de roses de corail sur le versant océanique du récif, par -50 m. Le plein de sensations pour les plongeurs expérimentés.

			Taotoi – Un grand classique, au nord-est. Jardin de corail vallonné, faune récifale abondante, notamment des tortues.

			Le centre de plongée Ia Ora Diving, au Sofitel (ici), exploite des sites différents, tous situés à l’est de l’île :

			Passe de Vaiare – Les plongées s’effectuent sur les extérieurs de la passe. Présence de pointes noires et de requins-citrons sur l’extérieur droit. Relief agrémenté de cavités sur l’extérieur gauche.

			Couloir des raies – Un site facile, dans le lagon, entre -2 m et -20 m, où l’on a de bonnes chances d’apercevoir des raies aigles. Joli relief et fonds sableux.

			L’Aquarium – Un site très sécurisant, dans le lagon, proche du centre de plongée. Présence de nombreux petits poissons. Idéal pour les débutants.

			Huahine

			
				
					

				

			

			Le centre de plongée local (ici) exploite quatre à cinq sites au nord de Huahine, accessibles en moins de 10 minutes de bateau.

			Passe d’Avapeihi – Le site phare du nord de l’île, à quelques minutes de bateau de Fare. Bancs de bécunes, de carangues, de requins gris et de raies, entre -10 m et -28 m. Les centres de plongée locaux y emmènent les plongeurs de niveau 1, mais ce site est plutôt adapté aux confirmés, car il faut palmer à contre-courant en fin de plongée pour revenir au bateau. Au moins 3 plongées différentes sont possibles sur ce site.

			Fa’a Miti – Au nord-ouest de l’île, juste avant l’aérodrome. Murènes, faune récifale diversifiée (balistes, labres, chirurgiens, nasons, becs de cane, bagnards...), petits canyons et vallées, chemins de sable. Plongée facile, entre -10 et -25 m, et eau généralement très claire. 

			Cité Corail – À hauteur de l’aéroport, au bout de la piste. Requins pointes noires, requins gris, murènes. Le corail s’est bien régénéré depuis le cyclone Oli en 2010.

			Les Grottes (les Arches) – Site à l’intérieur du lagon. L’eau est beaucoup moins claire qu’en océan, mais on y plonge pour l’ambiance créée par le relief, composé de voûtes, d’arches et d’anfractuosités dans le récif, entre -28 m et -42 m. Quelques requins nourrices parfois. Un site très complémentaire de la passe d’Avapeihi. Pour confirmés.

			
				
					LE SHARK FEEDING, C’EST OUT, LE SMELLING, C’EST IN

					Longtemps le “shark feeding” (nourrissage des requins) a tenu le haut du pavé en Polynésie. Le scénario était bien réglé : en début de plongée, le moniteur distribuait à la main des morceaux de poisson mort à des requins excités par l’appât, sous les yeux ébahis des plongeurs, sagement plaqués au sol, en retrait. L’écotourisme étant passé par là, cette pratique n’est quasi plus proposée par les centres de Polynésie. En revanche, ils ont inventé une technique plus douce pour attirer les requins : le “smelling”. Les moniteurs emportent un morceau de poisson dans une petite cage ou un sac, qu’ils déposent sous un bloc de corail, au fond. Les requins, attirés par l’appât, affluent ; au bout de plusieurs minutes, le moniteur libère le morceau de poisson, que les requins dévorent. Cette approche, sans interaction directe avec l’homme, est moins critiquable que le feeding, mais reste tout de même contre nature. Quel que soit votre avis, sachez que s’il n’y avait pas de feeding ou de smelling sur certains sites (notamment dans les îles de la Société), les requins ne se montreraient pas si facilement. Au fil des ans, le feeding a contribué à fixer les squales sur certaines zones.

					À signaler : certains centres se targuent de ne faire ni feeding ni smelling au nom du respect de l’environnement, mais n’hésitent pas à profiter des sites sur lesquels leurs concurrents le pratiquent….

				

			

			Raiatea et Tahaa

			Les deux centres de Raiatea et le centre de Tahaa desservent indifféremment les sites de Raiatea et de Tahaa. Les plongées sont faciles, variées, peu fréquentées et accessibles à tous les niveaux. Avec Tahiti, Raiatea est la seule île de Polynésie offrant une plongée sur épave.

			Reportez-vous aux ici et ici pour les coordonnées des centres de plongée de Raiatea et de Tahaa.

			Le Nordby – Juste devant l’ancien hôtel Hawaiki Nui, l’une des rares épaves de Polynésie, entre -18 m et -29 m. Ce splendide trois-mâts d’une soixantaine de mètres de long a coulé en 1900. Elle est garnie de quelques éponges encroûtantes, au milieu desquelles de nombreuses espèces de nudibranches peuvent être observées. On peut évoluer dans les cales, ouvertes. Présence de poissons pterois, cochers, poissons-anges, coraux noirs, poissons-chirurgiens, poissons-feuilles. Ce site est idéal pour les plongées de nuit ; on voit alors des grosses loches qui dorment dans l’épave. Visibilité réduite (maximum 10 m).

			Passe de Teavapiti – Site superbe, le plus poissonneux du secteur, offrant des plongées différentes, par courant rentrant ou courant sortant (en plongée dérivante). Également propice aux baptêmes (sur les bords de la passe). On observe 3 espèces de requins (gris, pointes noires et pointes blanches), des raies léopards, des raies mantas (à certaines époques de l’année), des bancs de bécunes, des carangues, des perches et des napoléons. Tous niveaux.

			
				
					

				

			

			Les Roses – Désignent un vaste champ de roses de corail, par -45 m. Très belle descente dans le bleu, accompagnée par des requins pointes noires. Pour les plongeurs confirmés.

			Miri – Au-dessus des Roses. Quelques napoléons et pointes noires. Eau souvent très claire. Pour tous niveaux (profondeur moyenne : entre -15 m et -25 m). Porites, perches pagaies, carangues. Facile.

			Passe de Miri – Trois gros blocs coralliens recouverts de corail violet, autour desquels circulent des perches jaunes, des napoléons et des platax. Zone d’évolution : environ -30 m. Bons niveau 1 minimum.

			Passe de Céran – À Tahaa (côte est), la passe de Céran, sauvage, est réputée pour son relief tourmenté, avec des surplombs, des gros pitons et des recoins. On admirera du corail jaune, quelques requins gris, des barracudas, des pointes blanches, des bancs de carangues, des napoléons et des murènes, par -35 m environ. Pour confirmés.

			
				
					POLYNÉSIE : UN SAFARI SOUS-MARIN

					Destination réputée pour la quantité et la diversité de sa faune, la Polynésie est à la plongée ce que le Kenya est au safari.

					Où observer des raies mantas ?

					Il existe trois stations de nettoyage clairement identifiées en Polynésie, où l’on peut approcher facilement ces majestueux animaux : Bora Bora, Maupiti et Tikehau. Ailleurs, on a de grandes chances d’apercevoir des mantas dans les passes de Rangiroa et de Fakarava, ainsi que le long des côtes de Hiva Oa aux Marquises.

					Où plonger avec des requins ?

					Presque partout ! Les plongées requins sont la grande spécialité de la Polynésie. Rencontres avec les squales garanties pratiquement à chaque sortie à Moorea, Huahine, Raiatea, Bora Bora, Rangiroa, Fakarava, Tikehau et Hiva Oa.

					Où nager avec des baleines ?

					L’observation des baleines a le vent en poupe en Polynésie, qui est une étape de leur migration annuelle, d’août à fin octobre. C’est à Tahiti, Moorea, Bora Bora, Rurutu et Tubuai que l’activité est la plus développée. À condition de suivre les consignes de sécurité et d’approche (réglementée) données par le moniteur, on peut s’immerger avec un masque, des palmes et un tuba et approcher ces animaux majestueux. Sensationnel !

					Où nager avec des dauphins ?

					Les plus belles plongées avec des dauphins se trouvent à Rangiroa, dans la passe de Tiputa, régulièrement fréquentée par une troupe de dauphins tursiops qui n’hésitent pas à s’approcher très près des plongeurs. Ailleurs en Polynésie, on rencontre régulièrement des dauphins stenelles ou tursiops à Tahiti et à Moorea.

				

			

			Trou de la Pieuvre – Une plongée spectaculaire, au sud-est de Tahaa, mais réservée aux plongeurs très expérimentés ayant une grande habitude de la plongée en milieu confiné. On s’immerge dans un trou bleu dans le lagon, puis on pénètre dans un boyau dont l’entrée commence vers -27 m. Il est égayé de stalactites et se prolonge par une deuxième salle, vers -45 m.

			Passe de Tiva – À Tahaa (côte ouest). Plusieurs plongées possibles (extérieur droit, extérieur gauche). Surplombs garnis de corail jaune. Belle visibilité par courant rentrant. Passage de thons, de barracudas, de platax, de napoléons et de quelques requins gris.

			Tau Tau – À Tahaa (côte ouest). Plongée océan, sur la pente externe du récif, à 45 minutes du centre de plongée. Eau très claire, offrant une vision panoramique. Napoléons, carangues, thons, barracudas, pointes blanches et raies léopards.

			Tapu Tapu – À Tahaa (côte ouest), un peu plus au nord que Tau Tau. Caractéristiques similaires à Tau Tau.

			Lagon Tau Tau – À Tahaa (côte ouest), plongée dans le lagon, facile d’accès, adaptée aux débutants. Belles patates de corail dans 5 m d’eau, et petit tombant que l’on longe dans la zone des 15 m. Beaucoup d’espèces lagonaires, ainsi que des tortues.

			
				
					

				

			

			Bora Bora

			Les plongées à Bora Bora sont splendides mais manquent de diversité. À peine quatre sites sont régulièrement exploités par les centres de plongée de l’île, d’où une certaine surfréquentation. Bora Bora est une destination idéale pour les débutants, avec des sites à baptême très sécurisants, dans une eau cristalline.

			Reportez-vous à la ici pour les coordonnées des centres de plongée de Bora Bora.

			Anau – Une plongée superbe, dans le lagon, côté est. Les stars de ce site sont les raies mantas (de 2 à 8 individus), qui viennent se faire déparasiter par des labres, dans moins de 20 m d’eau. Visibilité réduite (une dizaine de mètres environ). Plongée organisée en matinée uniquement, pour limiter l’impact sur les raies.

			Too Pua et Toopua Iti – Ce tombant dans le lagon, de -3 m à -30 m, est fréquenté par des raies léopards (de deux individus à une cinquantaine selon les plongées !), des murènes, des poissons clowns et une abondante faune récifale. Toopua présente un relief magnifique, avec des petits canyons, des vallées de sable et d’imposants massifs coralliens. Tous niveaux.

			Muri Muri – Également appelé la Vallée Blanche, ce site est à l’extérieur du récif, près de l’aéroport. On y plonge pour observer des barracudas et des bancs de carangues. Accès difficile (environ 30 min depuis Matira), tributaire des conditions météo. Plongée occasionnellement proposée, surtout aux plongeurs qui ont déjà pratiqué tous les autres sites.

			Tapu – À l’ouest de l’île, au large du motu du même nom. Rencontres avec de nombreux requins pointes noires, entre la surface et -20 m, habitués à fréquenter le site grâce à des stimuli alimentaires (des appâts déposés par les prestataires de snorkeling). Présence de perches pagaies, de perches dorées, de becs de cane, de bécunes, de perroquets et de napoléons. Quelques petits canyons et crevasses égaient le récif.

			Haapiti – Tombant en pente douce avec des vasques de grandes tailles entre -10m et -15m, et eau souvent très claire. On peut inspecter les failles du récif et observer des invertébrés (nudibranches, crabes).

			Tupitipiti – Une plongée à grand spectacle, malheureusement très rarement proposée par les centres locaux, car éloignée (il faut passer par la passe de Teavanui, soit au moins une heure de bateau) et très exposée au vent et à la houle. Belle architecture corallienne, relief très diversifié (éboulis, anfractuosités), coraux en bon état.

			Maupiti

			Maupiti se distingue par la présence d’une station de nettoyage de raies mantas, dans le lagon, à proximité de la passe. C’est le principal site exploité, car les sites à l’extérieur du lagon, sur la pente externe du récif, sont beaucoup plus difficiles d’accès ; le bateau du centre de plongée ne peut pas sortir du lagon en cas de houle (plusieurs mois dans l’année). Aucune plongée n’a lieu dans l’unique passe de l’île (passe Onoiau), trop dangereuse en raison des courants. 

			Il n’y a qu’un seul centre (ici), dont les plongées ne se font qu’en petit comité.

			Manta Point – Cette station de nettoyage pour raies mantas est la principale attraction sous-marine de Maupiti. De juin à octobre (période indicative, leur présence ne peut être garantie à 100%), de 1 à 5 raies mantas (voire plus) tournoient dans moins de 10 m d’eau, dans la partie sud du lagon, près de la passe, et se font déparasiter par des labres. La visibilité est parfois très réduite, mais le spectacle est extraordinaire. Ne pas trop s’approcher pour ne pas les déranger. Tous niveaux.

			Le Petit Bleu – Une grande plaine sableuse sur laquelle sont disséminées des patates de corail, dans le sud du lagon. Excellent site pour l’initiation et les baptêmes, dans quelques mètres d’eau.

			Les Vertiges – Site à l’extérieur du lagon. Superbe jardin corallien entre la surface et -10 m, puis tombant vertigineux.

			La Nurserie – Relief accidenté, succession de tombants. De 30 à 50 requins gris sont présents dans la zone des -50 m (il s’agit probablement d’une nurserie). Très bonne visibilité. Pour confirmés.

			L’Éolienne – Récif abrité, à l’ouest. Ensemble de petits cirques, de failles et de canyons, entre -10m et -15m, auxquels succède un tombant.

			Aéroport – Passage occasionnel de barracudas dans le bleu. Beau jardin corallien aimantant une faune variée sur le platier.

			
				
					

				

			

			Tuamotu

			Rangiroa

			“Rangi”, c’est la plongée au superlatif, avec des sites de classe mondiale qui attirent les plongeurs, les vidéastes et les photographes sous-marins du monde entier. Explication : c’est l’une des rares zones dans le monde où l’on est presque assuré de rencontrer la grosse faune pélagique du Pacifique (plusieurs espèces de requins, thons, espadons, carangues, dauphins, raies mantas et raies léopards, entre autres), à seulement quelques minutes de bateau des centres de plongée (la logistique est donc très légère), avec une superbe visibilité. Pour les passionnés de plongée animalière, c’est un pur régal, car on peut assister à différents comportements (reproduction, prédation, etc.). Paradoxalement, les sites ne sont pas très variés (5 ou 6 sont couramment exploités) et les massifs coralliens sont pauvres. Notez cependant que les plongées ne sont pas systématiquement exceptionnelles ; il arrive qu’elles soient décevantes et pauvres en observation. “On ne sait jamais à quoi s’attendre”, disent les moniteurs locaux.

			La plupart des plongées sont des dérivantes (on se laisse entraîner par le courant rentrant, dans la passe), mais il existe des variantes plus classiques, le long des abords extérieurs des passes. La plupart des sites sont accessibles aux niveau 1 ayant de l’expérience et bien à l’aise dans l’eau (sinon, faites une ou deux plongées de réadaptation avant de vous lancer dans les dérivantes).

			Précisons que la plongée à Rangiroa a malgré tout pâti de la montée en puissance d’autres atolls, notamment Fakarava et Tikehau, depuis quelques années.

			Reportez-vous à la ici pour les coordonnées des centres de plongée de Rangiroa.

			Passe de Tiputa – Le site le plus célèbre de Polynésie. Plusieurs plongées sont envisageables, en fonction du sens du courant : dérivante par courant rentrant ; extérieur droit et extérieur gauche lorsque le courant est sortant ; traversée de passe en diagonale (à l’étale). Ambiance différente à chaque plongée. Toutes les rencontres sont possibles dans cette passe : raies mantas (surtout lorsque le courant est sortant pendant plusieurs jours d’affilée), requins gris par dizaines (à partir de -30m ou -40m de profondeur), escadrilles de raies léopards… Autre grande attraction, très attendue : un groupe de dauphins tursiops qui vient jouer avec les plongeurs (abstenez-vous de les toucher, même s’ils viennent au contact) ; statistiquement, leur présence est assurée dans 50% à 60% des plongées. Entre décembre et mars, d’énormes requins-marteaux, plus discrets, évoluent près du lit de la passe. Et toute la petite faune récifale. Pour niveau 2 ou, éventuellement, niveau 1 expérimenté et à l’aise dans les plongées avec courant.

			
				
					LES “SUNSET”

					Certains centres à Rangiroa, à Fakarava et à Tikehau proposent des plongées “sunset”, avec une mise à l’eau environ une heure avant le coucher du soleil. Bien qu’ayant lieu sur les sites habituels, ces plongées sont très différentes des plongées “de jour” car l’ambiance est particulière ; c’est le moment où les prédateurs entrent en scène, et l’on assiste à des scènes de chasse. Tout le récif est en ébullition. À ne pas manquer !

				

			

			L’Éolienne – Plongée le long de la pente externe du récif, à l’écart de la passe de Tiputa, à droite (donc pas de courant). Formations coralliennes en phase de repousse. Site facile et agréable, idéal pour une plongée de réadaptation. Les requins et les dauphins font régulièrement leur apparition.

			Motu Nuhi Nuhi (l’Aquarium) – Site calme et abrité, dans le lagon, réservé aux débutants (baptêmes, initiation) et aux inconditionnels de snorkeling (masque et tuba), très riche en petite faune corallienne (les prestataires de snorkeling s’y arrêtent et jettent des restes de nourriture à l’eau), où la profondeur ne dépasse pas 10 m.

			Fakarava 

			“Faka” est le principal concurrent de “Rangi”. Ici aussi, les sites ont acquis une réputation qui a franchi les frontières de la Polynésie, avec des passes riches en faune et un superbe relief (petits canyons, cuvettes, surplombs). Par rapport à “Rangi”, Fakarava a l’avantage d’offrir des zones coralliennes plus épanouies. Vous survolerez des champs de Montipora, de Pocillopora et d’Acropora en excellent état. On aime également l’atmosphère très sauvage qui se dégage de cet atoll. En revanche, on n’y croise presque jamais de dauphins, contrairement à Rangiroa.

			
				
					

				

			

			On compte deux zones de plongée : l’une près de la passe de Garuae (dite “passe Nord”), au nord de l’atoll, accessible en 20 à 30 minutes de bateau depuis le village de Rotoava ; l’autre près de la passe de Tumakohua (dite “passe Sud”), à 60 km au sud, desservie par les centres de plongéee au sud ou, par mer calme uniquement, par les centres de plongée installés au nord (1 heure 30 de bateau l’aller).

			Reportez-vous à la ici pour les coordonnées des centres de plongée de Fakarava.

			Passe de Garuae (passe Nord) – Cette passe géante mesure près de 1,6 km de large. Plongées à grand spectacle, riche en action et en surprises, avec plusieurs espèces de requins (et même parfois des marteaux), raies, thons, carangues, barracudas et bancs compacts de poissons. Très belle ambiance sous-marine. La passe se pratique en dérive rentrante (ou, à la rigueur, à l’étale) ; on s’immerge dans le bleu, côté océan, puis on palme jusqu’à la marche (vers -30 m) pour observer plusieurs dizaines de requins (gris, à aileron blanc de récif, parfois marteaux), avant de se laisser dériver dans la passe proprement dite, au dessus de superbes champs coralliens, vers -15 m. La plongée se termine dans une grande cuvette à fonds sableux appelée le “Ali Baba”, dans le lagon, à -20 m, qui pullule de poissons (perches, priacanthes, requins, napoléons). Lorsque le courant n’est pas trop fort, la passe Nord est accessible aux niveau 1 expérimentés et très à l’aise sous l’eau. Lorsque les conditions sont plus difficiles, elle est réservée aux niveau 2 minimum. Par courant sortant, les plongées se font à l’extérieur du récif, de part et d’autre de la passe.
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						Raies mantas, lagon de Tikehau (ici)

					

				

			

			Ohotu – Plongée sur l’extérieur droit de la passe Nord (lorsque le courant est sortant). On palme le long du tombant, garni de jolies formations coralliennes, avec une faune abondante, jusqu’à une pente sableuse fort justement appelée la “piste de ski”, près de l’entrée de la passe. La plongée se termine sur le platier. Passage de requins, de thons et de carangues. Tous niveaux.

			Maiuru/Central Park – Plongée sur l’extérieur gauche de la passe Nord (lorsque le courant est sortant). Conditions identiques à Ohotu. Site idéal pour les niveau 1 en phase de familiarisation. Très belles zones coralliennes colorées dans -20 m environ. 

			Pufana (la Balise rouge) – Site dans le lagon, un peu avant d’arriver à la passe nord, adapté à l’initiation et aux baptêmes, à proximité d’une balise de navigation. Petite faune bariolée (c’est une nurserie pour de nombreuses espèces) et très belle architecture corallienne.

			
				
					

				

			

			Passe de Tumakohua (passe Sud) – Beaucoup plus étroite que la passe Nord (environ 200 m de large) et plus facile (accessible à tous les niveaux). Ambiance exceptionnelle et paysage sous-marin très pittoresque, avec des vallées sableuses sur les bords de la passe. Site célèbre pour ses “murs de requins gris”, composés de plusieurs centaines d’individus qui défilent lorsque le courant est rentrant, vers -20 m. Également des perches pagaies, des bancs de priacanthes, des carangues, des nasons et des napoléons. Chaque année, vers la fin du mois de juin (avant et après la pleine lune), on peut assister à des concentrations phénoménales de loches marbrées, présentes pour la reproduction. Par courant sortant, cette passe présente un intérêt très limité car la visibilité est nettement moins bonne ; si c’est le cas, on peut plonger sur le site Les Roses, à l’extérieur gauche de la passe, où se trouve un superbe champ de roses coralliennes, à -30 m, fréquenté par des requins gris, des barracudas, des carangues et des becs de cane. On peut consacrer quatre plongées à ce site ; au-delà, on peut trouver les plongées un peu répétitives.

			À signaler : cette passe, largement médiatisée au cours des années passées, est aujourd’hui à la mode, ce qui commence à créer une légère surfréquentation du site. Autre tendance : la plongée de nuit (ou au crépuscule) au bord de la passe, en pleine séquence de prédation des requins gris. Nous considérons que c’est une situation stressante, non dénuée de risques. 

			Toau

			Il n’y a pas de centre de plongée sur l’atoll de Toau, mais les centres de plongée basés à Fakarava, l’atoll voisin, organisent de temps à autre des sorties plongées à la journée sur les deux passes, la passe de Fakatahuna et la passe d’Otugi, par mer calme uniquement, et l’anse Amyot. La passe de Fakatahuna est assez facile, mais la passe d’Otugi, réputée “vicieuse” par les centres de plongée de Fakarava, est réservée aux confirmés. Les bateaux de croisière plongée, dont l’Aquatiki et Itemata, desservent également Toau.

			Tikehau

			Par rapport à Rangiroa et Fakarava, la plongée à Tikehau est plus confidentielle (on compte trois centres de plongée), plus accessible et plus rassurante. Un inconvénient, toutefois : la presque totalité des plongées s’effectuent aux abords de la passe de Tuheiava, à 30 minutes de bateau du village de Tuherahera (lorsque souffle le mara’amu, le trajet est éprouvant et peut durer 45 minutes). Les coraux sont en bon état et la faune est abondante. 

			Reportez-vous à la ici pour les coordonnées des centres de plongée de Tikehau.

			Passe de Tuheiava – Cette passe (la seule de l’atoll) est très poissonneuse. Trois plongées possibles, selon le sens du courant : en dérive par courant rentrant ; à l’angle sud (appelé La Bouée ou Poito) ou à l’angle nord (appelé Teonai) si le courant est sortant. Pas de requins gris dans la passe, mais des bécunes, des carangues à gros yeux, des barracudas, des lutjans, des napoléons, des perches pagaies, des becs de cane, des chirurgiens bagnards qui broutent les coraux, des requins pointes blanches. Quelques tapete (requins à ailerons blancs de récif) se manifestent parfois près de la passe, surtout en fin d’après-midi, ainsi que des requins marteaux et, occasionnellement, des requins tigres. Belles tables de corail dans une dizaine de mètres d’eau. Tous niveaux.

			Ferme perlière (la Ferme aux mantas) – Ce site dans le lagon est irrégulier, car les raies mantas qui avaient coutume de venir s’y faire déparasiter ne sont plus systématiquement au rendez-vous. Il est plutôt proposé en snorkeling. La visibilité est cependant assez réduite (le fonds est sableux). Contentez-vous de les observer (surtout ne pas aller au contact !), pour éviter de les déranger.

			Manihi

			Manihi est une destination d’initiés, car encore peu connue, y compris des plongeurs. Pour ceux qui aiment les plongées en très petit comité hors des sentiers battus, cet atoll offre une expérience inégalable. Il n’y a qu’un seul centre de plongée (ici) – les sites sont donc très peu fréquentés. Ils se situent dans et autour de la passe de Taiarapa. Attendez-vous à rencontrer beaucoup d’espèces et à des coraux en très bonne santé.

			Passe de Taiarapa – Des poissons partout ! Cette passe, protégée (pas de pêche), est vraiment dense en espèces de toutes sortes. Elle se pratique par courant rentrant. On s’immerge dans la petite marina en face du village, puis on se laisse porter par le courant. Perches, murènes, requins dormeurs (sous les cavités), requins gris (à certaines époques). En fin de plongée, le lit de la passe remonte et forme une marche à -6m, derrière laquelle évoluent des bancs de perroquets. Ensuite, dans le lagon, on découvre un paysage plus lunaire, avec des hautes colonnes de corail autour desquelles gravitent des balistes titans, des napoléons et des loches saumonées. C’est dans cette passe que chaque année fin mai, des dizaines de milliers de loches marbrées s’agglutinent pour se reproduire avant la nuit de pleine lune. Un grand spectacle ! Tous niveaux.

			
				
					

				

			

			La traversière – Par courant sortant, on traverse la passe d’un bord à l’autre en nageant sous le courant. Présence de bancs de barracudas, de bécunes, de requins gris, de plusieurs espèces de carangues, de balistes et de papillons.

			Les Roses – Imaginez une immense falaise de corail qui démarre vers -30m et s’enfonce dans le bleu. Les plongeurs descendent vers -50m le long de ce tombant vertigineux, garni d’incroyables massifs de roses de corail à cette profondeur, avant de remonter progressivement vers le platier, creusé de petits canyons de -3m à -5m découpés dans le platier. Pour confirmés.

			Tombant de Taiarapa – Le long d’un tombant. Très poissonneux (carangues, barracudas, bécunes, napoléons…).

			
				
					CROISIÈRES PLONGÉE

					Pour ceux qui souhaitent conjuguer les plaisirs de la croisière à ceux de la plongée, la formule croisière plongée est tout indiquée.

					 Aqua Tiki (www.aquatiki.com). Assure des croisières à la cabine dans les Tuamotu du Nord (départ de Fakarava) et, plus rarement, dans les Tuamotu du Centre (départ de Raroia), d’une durée de 8 à 14 nuits, à bord d’un luxueux catamaran de 18 m, encadrées par un skipper, une hôtesse et un moniteur de plongée. Le circuit standard, 9 jours/8 nuits, inclut Fakarava (passe Nord, passe Sud), Toau et Kauehi. Le bateau, spécialement étudié pour les croisières plongée, accueille 8 plongeurs au maximum (à partir de 3 300 €/pers, plongées et pension complète incluses). 

					 Itemata (www.divecruisepolynesia.com). Propose des croisières à la cabine ou en charter dans les Tuamotu du Nord (départ de Fakarava) et, occasionnellement, aux Marquises, d’une durée de 7 à 15 nuits, à bord d’un confortable catamaran, encadrées par un skipper, une hôtesse et un moniteur de plongée. Le bateau accueille 5 plongeurs au maximum (à partir de 3 815 €/pers, plongées et pension complète incluses). L’un des circuits les plus classiques (embarquement à Fakarava), inclut Fakarava Nord, Fakarava Sud, Kauehi et Toau.

					 Volume Océan (www.volume-ocean.com). Croisières plongée à la carte dans les Tuamotu à bord d’un catamaran (à partir de 1 450 €/jour pour 4 à 6 personnes). Également croisières personnalisables, sans plongée, dans le secteur de Rangiroa et Makatea.

				

			

			Marquises

			Rien à voir avec le reste de la Polynésie. Aux Marquises, les conditions naturelles diffèrent totalement de celles rencontrées dans les autres archipels. Ici, pas de lagon ni d’eaux turquoise, mais des eaux sombres, beaucoup plus chargées de plancton. On plonge près de falaises ou de hauts-fonds battus par la houle. La visibilité est réduite d’autant (généralement 10 à 15 m), mais ces eaux riches et oxygénées sont fréquentées par une faune pélagique importante. Requins-marteaux, raies mantas, raies léopards, thazars, thons, barracudas, carangues et oursins comptent parmi les espèces les plus fréquentes.

			Aux Marquises plus qu’ailleurs, les sorties sont étroitement dépendantes des caprices de la météo, en particulier de la houle qui rend les déplacements, les manœuvres et les mises à l’eau difficiles.

			Il n’y a qu’un centre de plongée dans l’archipel, à Hiva Oa (ici).

			
				
					

				

			

			Hiva Oa

			Le seul centre de plongée de l’île (voir ici) propose des sorties dans le secteur de Hiva Oa et de Tahuata.

			Pihahu – À l’ouest de Hiva Oa (20 minutes de navigation depuis le bourg). Site réputé pour son relief sous-marin et ses quelques vestiges archéologiques immergés. Belle faune côtière (mérous, murènes jaunes, poissons scorpion) et passage de raies mantas et de requins bordés.

			Îlot Anakéé – Plongée autour du gros rocher dans la baie d’Atuona. Poissonneux, jolis coraux, et présence régulière de raies mantas de juillet à décembre.

			Tekuhi – Un tombant de lave environné d’une faune riche. Présence d’une faille garnie de langoustes. Site calme et abrité.

			Tekokuu – Au nord de Tahuata, à 30 minutes de bateau depuis la marina de Hiva Oa. Fonds de sable blanc avec des coraux bien formés. Passage de raies marbrées.

			Hanaheupe – Près du site précédent. Vous aurez la chance d’observer des raies pastenagues, des raies mantas, des raies marbrées sur un fond de sable blanc, le long d’un tombant.

			
				
					PLONGÉE RESPONSABLE

					L’impact de la plongée sur le patrimoine sous-marin n’est pas nul. Pour limiter au maximum la pression sur cet écosystème fragile, les visiteurs sous-marins s’en tiendront aux recommandations suivantes :

					 Survolez les fonds et évitez les coups de palme intempestifs grâce à une bonne maîtrise de votre flottabilité et de votre stabilisation. La faune fixée, notamment les gorgones et les éponges, ainsi que les polypes coralliens, ne résistent pas à ces coups de boutoir.

					 Ne jetez pas l’ancre sur les récifs, et faites pression sur les centres de plongée et les organismes officiels pour qu’ils installent des bouées d’amarrage sur chaque site.

					 Évitez tout contact avec des organismes marins vivants. Un simple effleurement suffit à endommager les polypes. Ne touchez pas les coraux.

					 Ne vous attardez pas dans les grottes : les bulles qui s’échappent des détendeurs restent prisonnières sous les voûtes, exposant ainsi au milieu aérien des organismes qui se nécrosent.

					 Ne remontez rien du fond, pas même un coquillage.

					 Emportez tous vos détritus et ramassez ceux que l’on trouve sous l’eau, notamment les sacs plastique, particulièrement dangereux pour la faune. Certaines espèces risquent en effet de les absorber et de s’étouffer.

					 Résistez à la tentation de nourrir les poissons. Les aliments étrangers à leur régime habituel peuvent perturber leur métabolisme et conduire à des comportements contre nature.

					 Limitez vos interactions avec les animaux. Contentez-vous d’être un observateur bienveillant et responsable. Par exemple, ne chevauchez pas des tortues, source de stress pour cette espèce, et évitez tout contact avec les raies pastenagues ou les raies mantas, car leur peau est recouverte d’un mucus fragile.

				

			

			Nuku Hiva

			Le seul centre de plongée de l’île fonctionne sur affrètement, et n’encadre pas les plongées, réservées aux plongeurs confirmés.

			Sentinelle aux Marteaux – À l’entrée de la baie de Taiohae. Passage de requins-marteaux à festons, de raies mantas, de raies léopards et de barracudas. Visibilité souvent très réduite.

			Tikapo – Rocher émergeant en plein océan, en face du cap Tikapo. Faune incroyable (thazars, requins, carangues, raies, barracudas...). Site très exposé, courants fréquents.

			Pointe Motumano – Avancée rocheuse sur un plateau de sable au sud-ouest de l’île. Passage de raies mantas et de requins.

			
				
					

				

			

			Cap Martin – À l’est de l’île. Tombant avec plateau et éboulis, jusqu’à -30 m, abrité du courant. Passage de requins, de raies mantas, de raies léopards et de raies pastenagues.

			Australes

			Peu de plongeurs savent que l’on peut plonger à Tubuai – un centre s’y est installé en 2019. D’excellentes surprises attendent ceux qui auront fait l’effort de venir jusqu’ici. La qualité (et la diversité) des coraux, dont le développement est favorisé par les eaux un peu plus fraîches pendant la saison sèche, fait tout le charme des plongées. De juin à octobre, la température ne dépasse pas 22°C (il est conseillé de plonger avec une combinaison de 5 mm). En revanche, n’espérez pas de grosse faune comme aux Tuamotu ; on n’aperçoit qu’occasionnellement des requins ou des raies, et la faune corallienne est assez réduite. On vient à Tubuai pour l’ambiance sous-marine, les nuances de bleu, plus “froides” que dans le reste de la Polynésie, et l’architecture corallienne. Par ailleurs, on plonge en petit comité – il n’y a qu’un seul bateau sur les sites. Le centre local exploite environ cinq sites à moins de 20 minutes de bateau du quai. Comme à Rurutu, la zone est également fréquentée par des baleines à bosse de juillet à octobre.

			The Fabulous Tombant – Très beau tombant dégringolant jusqu’à -40m, émaillé de surplombs, de cheminées et de petites grottes. Présence de saupes, de bonites, de mérous et de perroquets.

			Nanue’s Band – Entre -12 et -35m. Belles formations coralliennes, avec des petits canyons. Bancs de saupes grises et carangues.

			Centres de plongée

			Consultez les chapitres régionaux à la rubrique Activités pour les coordonnées des centres de plongée et les détails de leurs prestations.

			Organisation et fonctionnement

			Environ 25 centres de plongée professionnels exercent en Polynésie. Ils emploient des moniteurs diplômés et expérimentés et possèdent un matériel en bon état. Tous sont ouverts à l’année et la plupart fonctionnent tous les jours. Ils proposent de 2 à 4 sorties quotidiennes en moyenne, généralement vers 8h-9h et vers 14h. La plupart des centres n’ont pas de programme de sorties bien défini mais tiennent compte, pour le choix des sites de la journée, des conditions météo et des niveaux des plongeurs inscrits. Quelle que soit l’époque, il est préférable de réserver ses plongées au moins un jour à l’avance.

			La plupart des centres assurent un service de ramassage gratuit sur l’île ou sur un secteur de l’île avant tout départ en plongée pour les personnes ayant réservé.

			Prestations

			Les centres de plongée de Polynésie offrent une gamme complète de prestations : baptême, plongée exploration, plongée de nuit, passage de brevet et forfaits de plusieurs plongées à tarif réduit. Certains centres pratiquent la formule “two-tank” (deux plongées successives). Il s’agit d’une seule sortie en mer, avec deux plongées sur deux sites différents, entrecoupées d’une pause d’une heure environ. Pour les formations, seul est indiqué le tarif du niveau 1, le plus couramment demandé, et le premier niveau du cursus d’enseignement PADI (l’Open Water, ou OW). Les centres les plus importants proposent également la plongée au Nitrox, sans supplément. Quasi tous les centres acceptent la carte de crédit.

			Les centres installés dans les hôtels sont tous ouverts aux visiteurs extérieurs.

			Tarifs

			Les tarifs varient selon les îles (les moins chers à Tahiti, les plus chers à Bora Bora) et les centres. Pour un baptême, comptez entre 75 et 110 €, matériel inclus. Pour une plongée à l’unité, vous paierez entre 65 et 80 €. On peut faire baisser la note d’environ 10% en achetant un forfait plongée (généralement 4, 5 ou 10 plongées). Une formation débutant (PADI Open Water ou niveau 1) coûte entre 350 et 450 €.

			Les tarifs incluent la location de l’équipement. Ne vous encombrez donc pas inutilement, d’autant plus que vous êtes limité à 15 kg sur les vols d’Air Tahiti (soit, pour les plongeurs, 5 kg de plus que pour les autres passagers, sur présentation du brevet de plongée) si vous achetez vos billets en Polynésie.

			
				
					

				

			

			Pass inter-îles

			Il existe plusieurs pass disponibles en Polynésie.

			Pass Te Moana (www.temoanadiving.com). Pass 10 plongées valable dans 14 centres sur 10 îles.

			Pass Topdive (www.topdive.com). Pass de 6, 10 ou 20 plongées valable dans les centres Topdive ainsi que dans deux centres partenaires à Moorea et à Raiatea.

			E-diving Pass (www.facebook.com/edivingpass/). Pass multi-îles (minimum 6 plongées), valable dans une trentaine de centres de plongées.

			Choisir un centre

			Au même titre qu’un hôtel ou un restaurant, un centre de plongée a sa personnalité, son style. Petite structure décontractée où n’exerce qu’un seul moniteur ou “usine à bulles”, il y en a pour tous les goûts. Sur les îles où il existe plusieurs centres, n’hésitez pas à rendre une petite visite à chacun d’entre eux pour estimer la qualité de l’accueil, la disponibilité des moniteurs, l’organisation, la sensibilisation au respect de l’environnement, la bonne tenue des locaux et sentir l’ambiance, avant de vous décider. Le bouche-à-oreille est à double tranchant, car chaque centre a ses détracteurs et ses inconditionnels.

			Formalités

			Pour un baptême, aucune formalité n’est requise. Seule une autorisation parentale est nécessaire pour les mineurs. Si vous êtes déjà breveté, on vous demandera de produire votre attestation de niveau et votre carnet de plongée. 

			Tous les plongeurs sont acceptés, quel que soit l’organisme qui les a formés (PADI, CMAS, NAUI, etc.). Tout au plus vous demandera-t-on d’effectuer une plongée de réadaptation pour évaluer votre aisance et vérifier vos compétences. Un certificat médical – que l’on peut se faire délivrer sur place s’il y a un médecin sur l’île – est obligatoire pour une formation. Quelques clubs l’exigent également si vous effectuez plusieurs plongées exploration.

			En matière d’assurance, tous les clubs possèdent une assurance professionnelle en responsabilité civile couvrant leurs clients. Cependant, il peut être judicieux de contracter une police complémentaire, dans son pays ou auprès des clubs, couvrant les risques spécifiques à la plongée, et notamment la prise en charge et un rapatriement en cas d’accident.

		



		
		
		
		

		
			
				

			

			Préparer son voyage

		

		
			À table !

			Saveur, fraîcheur et qualité des ingrédients : la cuisine polynésienne a tout pour enchanter les papilles. Les produits de la mer et les fruits tropicaux occupent le devant de la scène, mais on trouve également des viandes et des légumes. L’autre grande caractéristique de la cuisine locale est sa diversité. Ainsi, les spécialités polynésiennes traditionnelles se sont enrichies d’influences extérieures, notamment françaises, chinoises et même italiennes.
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					Poisson cru au lait de coco

				

			

			
				
					
						

					

					L’essentiel

					Horaires d’ouverture

					Les Polynésiens mangent tôt, soyez prêt à décaler vos heures de repas. On déjeune de 11h à 13h30 et on dîne à partir de 18h30. La plupart des restaurants ferment à 21h. 

					Réservations

					Dans les restaurants de catégorie moyenne ou petits budgets, il n’est pas utile de réserver. La réservation est conseillée dans les établissements plus chics, notamment pour le dîner. La fréquentation est particulièrement forte les soirées de jeudi à samedi.

					Pourboires

					Le service est inclus dans l’addition. Il n’est pas d’usage de laisser de pourboire en Polynésie.

					Spécificités locales

					C’est à Tahiti, à Moorea et à Bora Bora que l’offre est la plus variée. Dans les autres îles, la cuisine est plus tributaire des ressources locales et de la régularité des approvisionnements. Aux Marquises, le sentiment d’abondance est très perceptible (poisson, fruits de mer, viande, fruits, légumes). En revanche, dans les Tuamotu, aux ressources plus limitées, le duo poisson-riz est dominant. Aux Australes, où l’agriculture est développée, on se régale de légumes.

					Types d’établissement

					Vous aurez le choix entre les snacks, les roulottes, les restaurants indépendants et les restaurants d’hôtel (ouverts aux extérieurs).

				

				
				

			

		

		
			Spécialités culinaires

			Plats à base de poisson et fruits de mer

			La mer est un vrai trésor en Polynésie. Les poissons du large (thon rouge, thon blanc, bonite, thazard, carangue ou paihere, saumon des dieux, espadon ou meka, daurade coryphène ou mahi mahi), les poissons du lagon (perroquet ou paati, nason, perche, chinchards ou ature, rouget ou apa’i) et même certains poissons d’élevage comme le platax figurent en bonne place dans la cuisine locale. Ils sont dégustés crus, cuits au jus de citron, au lait de coco, préparés en brochettes, en grillades, en papillotes, au gingembre, au curry ou à la vanille, en sashimi, en tartare, en carpaccio, en chaud-froid… Impossible de se lasser tant le répertoire de préparations est vaste ! Le poisson cru au lait de coco (voir l’encadré page ci-contre) est le plat national.

			La préparation la plus fréquente est le lait de coco (à ne pas confondre avec l’eau de coco). Pour obtenir le lait de coco, on râpe d’abord la chair blanche qui tapisse l’intérieur de la noix de coco, puis l’on place les copeaux de chair dans un torchon, que l’on essore à la main, pour en extraire le lait. On peut également déguster le poisson avec du miti hue, sauce fermentée à base de chair de coco mélangée à du jus de têtes de chevrettes (sortes de petites écrevisses d’eau douce) et de l’eau salée, ou du taioro, autre variante de sauce fermentée. Miti hue et taioro ne sont que rarement proposés dans les restaurants, qui préfèrent s’en tenir à des préparations plus conventionnelles ; il est d’usage de proposer ces poissons en filet ou en darne, en les mariant à des sauces parfumées, notamment à la vanille, ou à des sauces plus classiques (meunière, par exemple).

			Les amateurs de fruits de mer se régaleront de langoustes (surtout disponibles aux Marquises, aux Gambier et aux Australes), de bénitiers (pahua), de bulots (maoa), d’oursins (vana) et de chevrettes, généralement relevés au curry. Les inaa (alevins), frits dans de la pâte à beignet, sont diversement appréciés. Plus rarement, on trouve des squilles (varo) et, aux Tuamotu, des crabes de cocotier (kaveu).

			Viandes

			Amateurs de produits carnés, soyez sans crainte ; malgré l’omniprésence des plats de poisson, il est tout à fait possible de déguster de bonnes viandes en Polynésie, surtout dans les îles de la Société et aux Marquises. Le cochon de lait (pua) est la viande de prédilection pour l’ahimaa (voir Plats de fête ici). L’excellent bœuf importé de Nouvelle-Zélande garnit également souvent les plats. Préparé en entrecôte, filet, tournedos ou steak, il est accommodé à diverses sauces, souvent à la française (sauce roquefort, sauce au poivre…). Le poulet (importé) est également très répandu. Aux Marquises, on consomme de la viande de chèvre. Dans les Tuamotu, en revanche, les produits carnés sont plus rares. Dans certains atolls très reculés, on mange encore du chien.

			
				
					

				

			

			Curieusement, les Polynésiens raffolent du punu pua toro, du corned-beef que l’on trouve en supermarché et qu’ils font frire avec des oignons. 

			Fruits et légumes

			On trouve ici la plupart des fruits tropicaux, notamment les mangues, les pamplemousses (de couleur verte), les papayes, les citrons verts (spécialité des Marquises), les pastèques, les melons, les ananas (cultivés à Moorea), les bananes (dont la succulente variété rio, ferme, petite et savoureuse) et bien sûr la noix de coco. La papaye au four est un mets succulent. 

			Les légumes et le riz accompagnent les viandes ou poissons. Les légumes verts, les carottes et les tomates sont peu représentés en Polynésie, sauf aux Australes, où il existe des zones de maraîchage ; les Polynésiens préfèrent les tubercules et les féculents. L’uru, ou maiore, fruit de l’arbre à pain, repérable à son écorce vert jaune, assez fade, se déguste cuit. Aux Marquises, le plat de base est le popoi, mets aigre-doux ayant l’apparence d’une pâte jaune. Il s’agit d’uru cuit, broyé au pilon, mélangé à de la pulpe d’uru fraîche et laissé fermenter, auquel on ajoute du lait de coco. Le tout est recouvert d’une feuille de purau. Le fei, sorte de banane plantain, de couleur rouge orangé, se consomme exclusivement cuit et possède une saveur douce-amère. Il a sa place dans le four tahitien, avec les légumes. La racine du taro, un gros tubercule aux racines de couleur violacée, principalement cultivé aux Australes, se consomme cuite, tout comme la patate douce (umara), l’igname (ufi) et le manioc. Les feuilles de taro (fafa) accompagnent souvent le poulet (“poulet fafa”) et le porc.

			Le chou blanc est également très prisé ; émincé, cru, il accompagne généralement les tranches de thon cru du sashimi. On trouve également le chou chinois, à longues feuilles.

			
				
					POISSON CRU AU LAIT DE COCO

					Ce plat figure sur tous les menus ou presque. Pour 4 personnes, utiliser 1 kg de thon rouge, de l’ail, quelques citrons verts, du coco râpé (à défaut, du lait de coco en boîte), 2 carottes, 2 tomates, 1 poivron et des oignons verts.

					 Découper le poisson en petits dés. Le rincer à l’eau de mer (ou, à défaut, à l’eau salée), puis le laisser tremper une demi-heure dans l’eau salée avec de l’ail écrasé, au réfrigérateur.

					 Râper les carottes, découper les tomates et le poivron, hacher les oignons. Égoutter les morceaux de poisson et les mettre dans un saladier. Presser les citrons au-dessus du saladier et laisser “cuire” le poisson avec l’acidité naturelle du citron (au moins 4 à 5 minutes). Retirer ensuite les dés de poisson.

					 Mettre le coco râpé dans un torchon et essorer pour extraire le lait de coco (ou utiliser le lait de coco préparé). Ajouter une pointe de vinaigre rouge, du sel, du poivre, du tabasco. Verser cet assaisonnement sur le poisson, mélanger, incorporer les légumes et parsemer d’oignons. On peut ajouter des œufs durs broyés et du persil.

				

			

			Pâtisseries et desserts

			Le pain coco (faraoa coco) est un gâteau savoureux, parfumé au coco. Les firi firi, beignets sucrés, ont généralement la forme d’un 8 ou d’une tresse. De consistance épaisse, l’ipo est le pain des Tuamotu. La farine est mélangée à de l’eau de coco, du sucre et du coco râpé. Les pai sont des chaussons fourrés au coco ou à la banane.

			Vous succomberez au poe : il s’agit de morceaux de fruits broyés (papaye, bananes, potiron ou manioc), mélangés à de l’amidon, enveloppés dans une feuille de bananier et cuits au four avec une gousse de vanille fendue par le milieu. Le tout est ensuite arrosé avec le lait de coco. L’ensemble a un aspect gélatineux. Les amateurs de confiserie goûteront les “bonbons chinois”, en vente dans les épiceries chinoises.

			
				
					

				

			

			On trouve également quelques glaces réalisées localement. Essayez la glace au taro, parfumée, de couleur légèrement violacée.

			Le miel local est rare (on en trouve à Rangiroa et aux Marquises), mais les amateurs de confitures seront à la fête, avec d’excellentes confitures aux fruits exotiques, faites maison ou en vente dans les grandes surfaces.
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						Chaud-froid de thon

					

				

			

			Spécialités chinoises et françaises

			La cuisine chinoise est largement représentée en Polynésie. On retrouve les grands classiques, comme le chao men (un mélange de riz, de vermicelles, de chou, de haricots rouges, de verdure et de porc sauté), le fou youn ha (omelette), le kai fan (sorte de riz cantonais), le porc sauté et bien d’autres spécialités encore. Le poisson cru à la chinoise diffère de la recette tahitienne par l’ajout d’huile d’arachide, de gingembre et d’ail, en plus du jus de citron. Le maa tinito consiste en un mélange de morceaux de porc et de haricots rouges. 

			La cuisine française est surtout représentée à Tahiti et dans les îles touristiques, où exercent des chefs et des cuisiniers venus de métropole. Les pizzas et les pâtes italiennes sont également bien présentes.

			Héritage de la présence française, le pain, sous forme de baguette, est depuis longtemps entré dans les habitudes alimentaires des Polynésiens, y compris dans les atolls, où l’on trouve au moins un boulanger. Le pain est servi à tous les repas. Les viennoiseries, surtout les croissants, font aussi partie du quotidien.

			Boissons

			Boissons sans alcool

			Quelques délicieux jus de fruits sont produits localement, notamment les jus d’ananas, de corossol ou de pamplemousse de marque Rotui fabriqués à Moorea. Très désaltérant, le jus de citron vert se boit avec de l’eau minérale (citronnade).

			
				
					

				

			

			L’eau de coco (pape haari) est la boisson la plus saine, la plus naturelle, la moins onéreuse et la plus désaltérante. Elle est totalement exempte de microbes et de bactéries. Après avoir enlevé la bourre entourant la noix de coco, celle-ci est décalottée d’un coup de machette. On boit à même la noix ou avec une paille. Le goût dégage une très légère amertume.

			Plusieurs marques d’eau minérale sont représentées, dont les principales marques françaises. L’eau de source locale, Eau Royale ou Vaimato, est moins chère. À l’exception de Papeete et des établissements de luxe dans les autres îles, ne buvez pas l’eau du robinet. 

			Les grandes marques internationales de boissons gazeuses sont distribuées en Polynésie, et les habitants en font malheureusement un usage immodéré.

			Le café est largement consommé. Malheureusement, malgré l’existence d’un excellent café à la vanille local, vendu dans les supermarchés, vous devrez vous contenter du café soluble de marque Nescafé, sauf à Tahiti. Comptez de 200 à 300 CFP pour un café dans un bar à Papeete.

			Quelques marques de thé sont représentées. Quant au lait, il n’entre guère dans les habitudes de consommation des Polynésiens. Il s’agit souvent de lait soluble, sauf dans les îles principales, où l’on trouve des briques de lait.

			
				
					LE VIN DE TAHITI

					À la grande surprise des visiteurs, la Polynésie a son vin, le vin de Tahiti, issu de vignes plantées sur l’atoll de Rangiroa (voir l’encadré ici). Il est produit en blanc et rosé. Le blanc moelleux, proche du sauternes, et le blanc de corail, léger et fruité, ont déjà leurs inconditionnels. Le vin de Tahiti est commercialisé dans les grandes surfaces en Polynésie et distribué dans plusieurs restaurants de Tahiti. Les bouteilles se vendent aux alentours des 25 €.

				

			

			Alcools

			Elle est pour ainsi dire l’emblème de la Polynésie : la bière (pia) locale de marque Hinano, en vente partout, est conditionnée en bouteille de verre (0,5 l, surnommée “obus”), en canette de 33 cl ou 50 cl ou tirée à la pression. C’est une blonde légère, titrant 5°, que les Polynésien(ne)s boivent en quantité, surtout le week-end. L’autre marque de bière locale, la Tabu, similaire à la Corona, possède un goût sucré assez agréable, mais sa distribution est plus limitée. La mode des bières parfumées (à la vodka, mojito, etc.) s’est récemment développée. Les bières étrangères, principalement la marque Heineken, sont également disponibles. Comptez 500 CFP pour une bière dans un restaurant.

			Les rayons des grandes surfaces à Papeete comptent de multiples vins français, blancs et rouges, ainsi que des vins d’autres pays, notamment du Chili et de Nouvelle-Zélande, et, bien sûr, l’étonnant vin de Tahiti (voir l’encadré ci-contre). Les moins chers coûtent environ 1 200 CFP. Les restaurants bénéficient d’une détaxe sur les alcools, vendus à “prix conventionnés”, ce qui les rend accessibles (comptez entre 1 500 et 3 000 CFP la bouteille). Goûtez impérativement au maitai, une délicieuse spécialité locale. Il s’agit d’un cocktail proche du punch, composé de rhum brun et de rhum blanc auxquels on ajoute du jus d’ananas, de la grenadine, du citron vert, de la liqueur de coco et, éventuellement, du Grand Marnier et du Cointreau. Il est en vente dans les grandes surfaces dans des packs en carton sous la marque Tahiti Drink. On trouve également du rhum produit localement, notamment la marque Mana’o Tahiti, qui comprend une bonne sélection de rhums blancs et ambrés, faits à Tahaa avec des fruits locaux (la canne à sucre est cultivée à Atimaono et à Tahaa). Dans les bars des grands hôtels, un très large choix de cocktails est disponible.

			Plats de fête

			Lors des fêtes familiales ou religieuses, les Polynésiens ont coutume de préparer un tamaaraa (repas, banquet), avec un ahimaa. L’ahimaa est le four polynésien dans lequel on cuit les aliments à l’étouffée. Des branches et des pierres sont disposées au fond d’un trou creusé dans le sol. On embrase les branches, qui chauffent les pierres. On pose alors une couche de feuilles de bananier, sur laquelle on place les aliments à cuire (souvent un cochon de lait, des poissons ou des légumes). On couvre l’ensemble de feuilles et de sacs en toile, puis de sable, pour une parfaite étanchéité. La cuisson dure plusieurs heures. À l’ouverture du four commence le tamaaraa. Pour les touristes, les grands hôtels et certains restaurants proposent un tamaaraa une fois par semaine, généralement le dimanche, ouvert aux clients extérieurs (sur réservation). Dans les îles les plus touristiques, il tend à être supplanté par le barbecue.

			
				
					

				

			

			Le dimanche, les familles polynésiennes sacrifient généralement au rituel du maa tahiti, le repas traditionnel, qui rassemble les principaux plats de la cuisine locale, dont le fafaru, le poulet fafa, le poisson cru, le pua (porc) rôti, les bananes fei, le poe…

			Établissements

			Snacks

			Véritables institutions, présents dans toutes les îles ou presque, les snacks sont de petits restaurants très modestes qui proposent des plats simples à des prix mesurés (assiette de poisson cru au lait de coco, poisson cru à la chinoise, poisson grillé, chao men, sashimi, de 10 à 15 € environ), ainsi que des sandwichs, appelés localement “casse-croûte”. À Tahiti, les snacks possèdent une carte relativement étoffée. Dans les îles moins fréquentées, la carte se limite à quelques plats seulement. En général, qualité et fraîcheur sont au rendez-vous, et les Polynésiens n’hésitent pas à faire plusieurs kilomètres pour se régaler d’un poisson cru dans leur snack préféré. Le décor est limité à sa plus simple expression : une terrasse et des chaises en plastique.

			
				
					
						[image: ]
					

					
						JEAN-BERNARD CARILLET © 

					

					
						Roulotte à Papeete

					

				

			

			Roulottes

			Autre formule appréciée et bon marché : les “roulottes”. Il s’agit de camionnettes aménagées en restaurants mobiles. Elles prennent position aux endroits stratégiques (quais, centre-ville, etc.) dans la plupart des îles, principalement le soir. Celles de Papeete sont une véritable institution (voir l’encadré ici). Les plats sont simples (poisson, steak-frites, chao men, généralement) et les tarifs abordables (10-15 € en moyenne). Les normes d’hygiène sont très variables selon les roulottes.

			Restaurants

			La plupart des restaurants dignes de ce nom sont concentrés dans l’agglomération de Papeete et dans les îles les plus touristiques. Ils servent des mets français, polynésiens et chinois. Les tarifs sont très variables selon les spécialités et la catégorie du restaurant. Comptez en moyenne de 15 à 30 € pour un plat de poisson ou de viande. 

			
				
					

				

			

			La carte des vins comprend des crus français et des vins californiens, chiliens, australiens et néo-zélandais. Les tarifs sont supérieurs à ceux de la métropole, même s’ils bénéficient d’une détaxe.

			Ailleurs qu’à Tahiti, la scène culinaire est nettement plus uniforme et les bons restaurants sont rares. Les restaurants à vocation gastronomique, pour la plupart inspirés de la cuisine française (accommodée avec des produits locaux), se trouvent principalement à Tahiti, à Moorea et à Bora Bora.

			Restaurants des grands hôtels

			Ne manquez pas de dîner au moins une fois dans le cadre souvent idyllique des restaurants des grands hôtels, ouverts aux clients extérieurs. Contrairement à ce que l’on pourrait croire, les tarifs pratiqués sont raisonnables (surtout au déjeuner) et ne sont en tout cas pas plus chers que les restaurants habituels, voire que les snacks ! Dans ces complexes hôteliers, autant l’hébergement est exorbitant, autant la restauration est très abordable. Comptez environ 20 € pour un plat de poisson ou un copieux hamburger. Sachez cependant que la qualité varie beaucoup selon les talents du chef du moment : de gastronomique dans certains établissements à très ordinaire dans d’autres.

			Par ailleurs, ils proposent plusieurs fois par semaine des buffets à thème (“fruits de mer”, “polynésien”, “cuisines du monde”), accompagnés d’un spectacle de danse traditionnelle (de 50 à 100 €/pers, selon l’établissement). 

			
				
					INDICATEURS DE PRIX

					Dans ce guide, les établissements de restauration sont regroupés en fonction de leurs prix (suivant une échelle de € à €€€) et par ordre de préférence de l’auteur. Les prix s’entendent pour un plat principal classique:

					 €	moins de 1 500 CFP

					 €€	1 500-3 000 CFP

					 €€€	plus de 3 500 CFP

				

			

			Marchés, supermarchés et épiceries

			Le seul vrai marché de Polynésie est celui de Papeete (ici). Il croule sous les victuailles, les fruits et légumes, les viandes et les poissons. Ouvert dès 5h (4h le dimanche), il est régulièrement approvisionné en produits frais originaires de tous les archipels. Celui de Pirae à Tahiti mérite également le détour. Ailleurs, il faudra se contenter de modestes étals en bord de route, proposant fruits et légumes. Les magasins d’alimentation, traditionnellement des épiceries tenues par des Chinois, sont assez chers. Ils sont de plus en plus concurrencés par des hypermarchés portant des enseignes de métropole (Champion, Carrefour), surtout à Tahiti, à Moorea et à Raiatea. Les autres îles sont tributaires de la régularité des approvisionnements par bateau.

			La plupart des épiceries et des supermarchés vendent des plats à emporter, sous forme de barquettes sous cellophane, à des tarifs très avantageux (7-9 € environ).

			La plupart des îles comptent au moins une boulangerie. La baguette coûte environ 0,50 €, le pain au chocolat environ 1 €.

			Végétariens

			Si vous êtes végétarien pur et dur, vous éprouverez des difficultés en Polynésie. La cuisine locale repose sur les plats de poisson et de viande, et les légumes verts sont peu consommés en dehors de Tahiti. Heureusement, dans les îles les plus touristiques, la carte des restaurants est assez étoffée pour que vous y trouviez votre bonheur. Dans les pensions de famille, le message sera difficile à faire passer, puisque le menu est fixe. Malgré tout, tentez votre chance et n’hésitez pas à demander à la maîtresse de maison qu’elle vous prépare un plat sans viande ou sans poisson.

			
				
					

				

			

			Avec des enfants, vous ne rencontrerez aucun problème pour venir au restaurant en famille, sauf dans certains établissements huppés de Papeete. Le menu enfant est malheureusement assez peu répandue.

			À table

			Les usages ne diffèrent guère de ceux qui sont en vigueur en métropole. Dans certaines familles, ne soyez pas étonné que le repas soit précédé d’une bénédiction. Sachez aussi que le maa tahiti se mange en principe avec les doigts.

			Déchiffrer le menu

			Plats

			faraoa coco 	pain coco 

			faraoa 	pain 

			firi firi 	beignet 

			fou youn ha/	omelette chinoise kai fan 	

			ipo	 	pain bouilli 

			pai 		chausson fourré 			(coco ou banane) 

			pua 	cochon 

			punu pua toro 	corned-beef 

			taioro 	sauce fermentée 		

			Poissons et crustacés

			apa’i 	rouget 

			ature 	chinchard 

			inaa 	alevins 

			kaveu 	crabe de cocotier 

			mahi mahi 	daurade 

			meka 	espadon 

			paati 	poisson perroquet 

			pahua 	bénitier 

			paihere 	carangue 

			vana 	oursin 

			varo 	crustacé (squille) 

			Fruits et légumes

			fafa 	taro (feuilles) 

			ha’ari 	noix de coco 

			painapo 	ananas 

			ufi/fei 	banane plantain 

			umara 	patate douce 

			uru/maiore 	fruit à pain 

			vi 		mangue 

			Boissons

			maitai 	cocktail (à base de rhum) 

			pape 	eau 

			pape haari 	eau de coco 

			pia	 	bière

			Repas

			ma’a 	repas	 

			kaikai enana	repas traditionnel marquisien 

			maa tahiti	repas traditionnel, 			à base de spécialités 			polynésiennes

			maa tinito	repas à base de spécialités 				chinoises 

			tamaaraa 	repas collectif, familial

		



		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		
		

		
			
				

			

			La Polynésie en un clin d’œil

		

		
			Avec cinq archipels et des dizaines d’îles toutes différentes, la question essentielle est : lesquelles choisir ? Au minimum, visitez Tahiti, Moorea et au moins deux îles Sous-le-Vent (par exemple Huahine et Bora Bora, ou Raiatea et Maupiti), bien reliées entre elles par avion et par bateau ; ajoutez à ce parcours de base deux atolls des Tuamotu (Fakarava, Tikehau et Rangiroa), à plus forte raison si vous êtes passionné(e) de plongée sous-marine. Ceux qui aiment sortir des sentiers battus incluront plusieurs îles des Marquises ou des Australes.

			Sur place, à quoi s’attendre ? Renoncez aux grandes plages de sable fin des Caraïbes ou de l’océan Indien. Ici, elles n’existent pas, ou presque. Le “sable” blanc des brochures est en réalité un gravier corallien assez grossier. La Polynésie est une destination lagon, pas une destination balnéaire. Lesdits lagons, les plus beaux de la planète, se découvrent lors d’excursions en bateau, ponctuées d’arrêts snorkeling et de pique-nique sur d’idylliques îlots. Certaines îles, vu leur relief, conviennent également au tourisme vert, comme Tahiti, Moorea, les Australes et les Marquises, avec de belles randonnées équestres ou pédestres, et au tourisme culturel, grâce à de nombreux vestiges archéologiques datant de l’ère pré-européenne.
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			Tahiti

			Randonnée  

			Activités nautiques 

			Culture et patrimoine 

			Randonnée et canyoning

			L’imposant relief de Tahiti offre une belle palette de randonnées pédestres, comme l’emblématique ascension du mont Aorai ou les falaises du Pari. D’autres belles balades conduisent à des vallées secrètes et à des cascades. 

			Activités nautiques

			On fait de belles plongées à Tahiti, même si la faune n’est pas aussi abondante que dans les autres îles. Quant aux amateurs de surf, ils seront aux anges, avec une série de spots d’anthologie, dont la mythique vague de Teahupoo.

			Culture et patrimoine

			Tahiti compte plusieurs musées qui valent le coup d’œil, dont le musée de Tahiti et des îles, des églises pittoresques, ainsi que des galeries d’art où exposent les artistes locaux, à Papeete. Plusieurs sites archéologiques valent aussi le détour, dont des marae (sites cérémoniels) bien préservés.

			ici
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			Moorea

			Activités sportives 

			Patrimoine 

			Observation des baleines 

			Activités sportives

			Plongée ? Snorkeling ? Randonnée pédestre ? Promenade équestre ? Quad ? Kitesurf ? Surf ? Tous vos rêves d’aventure, sur terre comme sur mer, sont possibles à Moorea, aussi séduisante côté montagne que côté lagon.

			Patrimoine

			Pas de musée digne de ce nom à Moorea, mais quelques sites archéologiques bien restaurés, en pleine nature, qui racontent une histoire pluri-centenaire.

			Observation des baleines

			D’août à octobre, les baleines à bosse viennent se reproduire dans le chenal entre Tahiti et Moorea. Parfois, elles s’approchent très près de la côte, pour le plus grand bonheur des nageurs.

			ici
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			Huahine

			Sites archéologiques 

			Excursions lagonaires 

			Randonnée  

			Sites archéologiques

			Huahine compte d’intéressants vestiges archéologiques, notamment les marae (sites cérémoniels) à Maeva, dans le nord de l’île. Bien aménagés, ces sites anciens vous transporteront plusieurs siècles en arrière, avant l’arrivée des Européens.

			Excursions lagonaires

			Plusieurs prestataires proposent d’inoubliables excursions sur le lagon de Huahine, d’une grande beauté, surtout dans sa partie sud. Les sorties, à la journée, incluent un pique-nique sur un motu (îlot) et des arrêts baignade et snorkeling.

			Randonnée

			Bien que modeste, le relief de Huahine offre quelques belles possibilités de randonnée pédestre, accessibles à tous. Accompagné d’un guide, on découvre des panoramas époustouflants et la richesse botanique de l’île.

			ici
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			Raiatea et Tahaa

			Activités sportives 

			Sites archéologiques 

			Excursions lagonaires 

			Activités sportives

			Les plongeurs ne jurent que par la passe de Teavapiti, sur la côte est de Raiatea, qui passe pour l’une des plus poissonneuses des îles de la Société, et par le Nordby, la seule véritable épave de Polynésie. L’intérieur de Raiatea, montagneux, se prête à de superbes randonnées pédestres guidées, comme le plateau du Temehani, où l’on peut observer le très rare Tiare apetahi.

			Sites archéologiques

			C’est à Raiatea que se trouve le plus important site cérémoniel polynésien datant d’avant la présence européenne, le marae Taputapuatea, nimbé d’une atmosphère mystique, au bord du lagon.

			Excursions lagonaires

			Le tour du lagon de Tahaa en pirogue est un must. Il est ponctué de plusieurs arrêts : snorkeling au milieu de poissons multicolores près du motu Tau Tau, visite d’une ferme perlière et d’une vanilleraie, et pique-nique sur un idyllique motu.

			ici
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			Bora Bora

			Excursions lagonaires 

			Activités sportives 

			Baignade 

			Excursions lagonaires

			La “perle du Pacifique” possède un lagon d’une magistrale beauté, où scintillent toutes les nuances de bleu. Pour en découvrir toutes les richesses, de nombreux prestataires organisent des tours de l’île en bateau, avec des arrêts sur les plus beaux spots de snorkeling. On nage en compagnie de raies et d’inoffensifs requins pointes noires.

			Activités sportives

			Il serait dommage de se limiter au farniente à Bora Bora. La plongée est à l’honneur, avec des sites de qualité, adaptés à tous les niveaux. L’intérieur offre quelques beaux parcours de randonnée pédestre. Parapente et parachute ascensionnel complètent la panoplie. En saison, on peut observer les baleines.

			Baignade

			La plage de Matira est bordée de sable clair, et le lagon invite à nager dans ses eaux translucides. Sur les motu, les hôtels disposent aussi de belles étendues (artificielles) de sable clair.

			ici
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			Maupiti

			Activités sportives 

			Loin des foules 

			Plages

			Activités sportives

			Randonnée jusqu’au sommet de l’île, snorkeling avec des raies mantas, kayak sur les eaux translucides du lagon… Cette petite île se prête à toutes les envies.

			Loin des foules

			Maupiti est l’île la plus préservée des îles Sous-le-Vent. Contrairement à sa voisine Bora Bora, elle ne compte aucun hôtel, seulement quelques pensions réparties sur l’île principale et les motu (îlots), dont rien ne vient troubler la quiétude. L’éden par excellence !

			Plages

			Le terme de “plages” est à utiliser avec des pincettes en Polynésie, mais à Maupiti on peut lézarder sur des zones bordées de sable corallien clair, à l’ombre de cocotiers, comme à Tereia, un vrai paysage de rêve.

			ici
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			Tuamotu

			Plongée

			Excursions lagonaires 

			Loin des foules 

			Plongée

			Ces sublimes confettis coralliens posés au ras de l’océan offrent des sites de plongée extraordinaires. Certains sont mondialement connus pour leur concentration d’espèces, comme la passe de Tiputa à Rangiroa ou les deux passes de Fakarava. Tikehau vaut aussi le détour. 

			Excursions lagonaires

			Archétypes du paradis insulaire, les motu (îlots) des Tuamotu, frangés d’une étroite bande de sable corallien et de cocotiers échevelés, dévoilent la magie de leurs paysages lors de sorties en bateau, incluant un pique-nique et des arrêts snorkeling.

			Loin des foules

			Le mot “foule” n’existe pas aux Tuamotu, même à Rangiroa, l’atoll le plus “fréquenté”. À peine quelques routes et pistes, des hameaux où le temps s’est arrêté, et des infrastructures touristiques intégrées à leur environnement : peut-on rêver mieux pour déconnecter ? 

			ici
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			Marquises

			Sites archéologiques 

			Activités sportives 

			Artisanat

			Sites archéologiques

			Les Marquises sont un gigantesque musée à ciel ouvert. Au milieu de l’épaisse végétation tropicale émergent des sites archéologiques datant de la période pré-européenne. Jouez les explorateurs et partez à la découverte de ce riche patrimoine.

			Activités sportives

			Les Marquises sont aussi un fabuleux terrain d’aventure. Ces îles au relief très prononcé sont sillonnées de sentiers praticables à pied ou à cheval (avec un guide). À Nuku Hiva et à Hiva Oa, on peut également faire de la plongée sous-marine.

			Artisanat

			L’artisanat marquisien est l’un des plus réputés du Pacifique. Dans toutes les îles, de talentueux sculpteurs (sur bois, sur pierre, sur os) réalisent des merveilles en puisant leur inspiration dans la culture ancestrale. Les meilleurs tatoueurs sont également d’origine marquisienne.

			ici
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			Australes

			Loin des foules 

			Écotourisme 

			Excursions sur le lagon 

			Loin des foules

			Les Australes restent encore à l’écart des itinéraires touristiques habituels et pourtant elles méritent largement le détour, autant par leurs somptueux paysages, d’une étonnante variété, que par leurs traditions, toujours intactes. C’est la Polynésie d’il y a 30 ans. 

			Écotourisme

			Rurutu est percé d’immenses grottes calcaires que l’on peut visiter avec un guide. D’août à octobre, des baleines à bosse se donnent en spectacle à une encablure des côtes. On peut pratiquer la randonnée pédestre sur chaque île, et de belles balades équestres sont possibles à Rurutu.

			Excursions sur le lagon

			Le lagon de Raivavae est l’un des plus beaux du Pacifique, mais rares sont ceux dans la confidence… Le “motu piscine” incarne la carte postale. Le lagon de Tubuai offre également des sites édéniques, à découvrir lors d’une excursion en bateau.

			ici
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			Gambier

			Loin des foules 

			Églises 

			Excursions sur le lagon 

			Loin des foules

			Très rares sont les visiteurs qui se rendent dans ces bouts d’île situés aux confins de la Polynésie française. Raison de plus pour passer plusieurs jours dans l’une des pensions de Rikitea, qui réservent un accueil authentique à leurs hôtes.

			Églises

			L’histoire des Gambier est singulière. Cet archipel est le berceau du catholicisme en Polynésie. Il abrite des dizaines de bâtiments religieux datant du XIXe siècle – églises, presbytères, tours de guet, disséminés sur les îles de Mangareva, ainsi que la plus belle cathédrale du territoire, à Rikitea. Assister aux messes chantées est un grand moment.

			Excursions sur le lagon

			Mangareva se compose de 10 îles hautes et de 18 motu sertis dans un lagon semi-fermé, baignée par des eaux d’un beau bleu métallique, idéales pour le snorkeling. Un vrai condensé des paysages de Polynésie. Certains îlots sont ourlés de plages de sable corallien, de couleur blanche, et même de sable doré. 

			ici

		



		
		

		
			
				

			

			Sur la route
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Tahiti












Au premier abord, la plus célèbre des îles de Polynésie laisse perplexe. La plupart des visiteurs sont surpris par l’urbanisation galopante le long du littoral, l’absence de “vraies” plages de carte postale, la vie chère et l’hébergement très ordinaire qu’ils trouvent à Papeete. L’immense majorité des touristes en restent à ces impressions et ne s’attardent pas, tentés par les promesses de Moorea, de Bora Bora ou des Tuamotu. Quel dommage ! Cette île s’apprécie sur la durée. À la différence d’autres îles de Polynésie, Tahiti présente un bel équilibre entre les joies de l’océan et celles de l’intérieur, inhabité et vierge. Ses vallées secrètes, ses cascades, ses pics et massifs volcaniques qui dépassent les 2 000 m lui donnent un profil de forteresse grandiose. 

Ce paradis naturel est propice à la pratique de nombreuses activités, notamment la randonnée pédestre. Côté mer, Tahiti n’est pas en reste : plongée sous-marine, surf, observation des baleines… On recense aussi d’importants vestiges de la civilisation pré-européenne. Et il suffit de faire quelques dizaines de kilomètres pour se replonger dans le Tahiti d’antan, à la presqu’île. C’est aussi la seule île dans laquelle on trouve un peu d’animation – une denrée rare en Polynésie !



 


DANS CE CHAPITRE

Papeete


Tahiti Nui


Côte ouest


Côte sud


Côte est


Intérieur de Tahiti Nui


La presqu’île (Tahiti Iti)




 








[image: Calm morning on a Tahiti black volcanic beach, Tahiti Iti, French Polynesia,Society Islands.]





Plage de Tautira, presqu’île de Tahiti  (ici)
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POPULATION

192 760 habitants

SIGNE DISTINCTIF

L’île la plus peuplée (70% des habitants de la Polynésie française)

MANGER COMME UN HABITANT

Snacks de la place Toata (ici)

PLAGE LA PLUS NOIRE

 Pointe Vénus (ici)

PENSION LOIN DU MONDE 

Pension Reva (ici)

COIN LE PLUS PRÉSERVÉ

 Tahiti Iti (la presqu’île ; ici)
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COMMENT Y ALLER

Bateau La gare maritime se situe au nord-est du bd Pomaré. On peut notamment y embarquer vers Moorea, Huahine  ou Bora Bora (ici).

Avion L’aéroport de Faa’a, à 6 km du centre-ville, est la plaque tournante du trafic aérien en Polynésie française (ici). 
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À ne pas manquer

1 Découvrir l’intérieur luxuriant de Tahiti lors d’une excursion en 4x4 (ici)

2  Faire une matinée shopping au marché de Papeete (ici)

3 Observer les baleines à bosse (ici) 

4 Dîner à la bonne franquette dans l’une des roulottes (ici) sur le front de mer

5 Gravir le mont Aorai (ici) ou effectuer la randonnée du Te Pari (ici), à la presqu’île

6 S’initier à la plongée (ici) dans le lagon de Tahiti

7 Admirer la vague de Teahupoo (ici)

8 Participer à une excursion en bateau à Tetiaroa (ici)









Histoire

À l’époque de l’arrivée des Européens, Tahiti n’était pas l’île la plus puissante. Sur chaque île, de nombreux micro-royaumes et chefferies se livraient d’incessantes querelles pour asseoir leur suprématie sans qu’aucun ne parvienne à prendre l’ascendant. Il était exceptionnel qu’un arii (chef) réussisse à régner sur une île entière. 

La prééminence de Tahiti s’affirma à partir de 1767, lors de l’arrivée de l’explorateur britannique Samuel Wallis, bientôt suivi de Louis-Antoine de Bougainville et de James Cook. Les navigateurs appréciaient Tahiti car ils trouvaient des conditions de mouillage idéales. Les armes européennes et, durant quelque temps, les mercenaires européens bouleversèrent le fragile équilibre politique local, en faveur de la famille Pomaré. Cette dynastie allait dominer non seulement l’ensemble de Tahiti, mais aussi d’autres îles de l’archipel de la Société (dont Moorea, la grande rivale) et des Australes. En peu de temps, Tahiti devint une base secondaire de l’expansion coloniale européenne : il ne s’écoula qu’une génération entre la prise de Tahiti par le roi Pomaré II en 1815 et son annexion par la France en 1842, sous la houlette de l’amiral Dupetit-Thouars. Les Tahitiens, opposés à cette mainmise française, s’insurgèrent, et Tahiti fut le théâtre de sanglants affrontements entre Français et Tahitiens de 1843 à 1846. La rébellion fut matée par la puissance coloniale.

Au début du XXe siècle, avec la création des Établissements français d’Océanie (ÉFO), Tahiti acquit une position prédominante en matière commerciale, avec Papeete comme plaque tournante. L’essor de l’île date de cette époque. Depuis, Tahiti et Papeete n’ont cessé de gagner en importance. La construction de l’aéroport de Tahiti-Faa’a en 1961 et l’installation du Centre d’expérimentation du Pacifique renforcèrent le déséquilibre déjà manifeste entre Tahiti et le reste de la Polynésie.

Aujourd’hui, Tahiti rassemble 192 000 habitants (contre 37 000 en 1956), soit environ 70% de la population totale de Polynésie française. L’île concentre tous les pouvoirs, d’où une certaine frustration de la part des habitants des archipels éloignés, qui vivent mal ce centralisme et ce déséquilibre croissant. En réalité, c’est surtout entre Papeete et son agglomération (totalisant plus de 120 000 habitants, et dont les lumières attirent vers un avenir incertain les insulaires des autres archipels) et le reste de la Polynésie que le fossé se creuse.

Géographie et géologie

Tahiti est la plus grande des îles de la Polynésie française. Elle se compose de deux entités nettement distinctes : Tahiti Nui (“grande Tahiti”), à l’ouest, et Tahiti Iti (“petite Tahiti”), à l’est, également appelée la “presqu’île”. Ces deux blocs sont reliés par un isthme étroit. L’étroite frange côtière, où réside l’immense majorité de la population, est dominée par des versants escarpés et luxuriants qui forment le cœur de l’île. Impossible de se perdre : il n’y a que quelques routes. L’une d’elles fait le tour de la grande île, et trois autres desservent la presqu’île sur de courts tronçons. Il n’y a qu’une seule piste qui traverse la grande île. On appelle “côte est” la portion de littoral entre Papeete et Faaone et “côte ouest” celle qui va de Papeete à Paea. La côte sud va de Paea à Taravao.

L’intérieur montagneux de Tahiti Nui est constitué d’un unique et vaste cratère volcanique bordé par des pics très élevés. Le point culminant de l’île, le mont Orohena (2 241 m), s’élève sur le flanc occidental de la cuvette. Autres sommets facilement repérables : le spectaculaire Diadème (1 321 m), le mont Marau (1 493 m) et le mont Aorai (2 066 m). De nombreuses vallées, disposées en étoiles, entaillent les flancs du cratère.

Le point culminant de Tahiti Iti, géologiquement plus récente que sa grande voisine, est le mont Ronui (1 332 m). L’extrémité orientale de la péninsule est bordée par de magnifiques hautes falaises escarpées, la région du Te Pari. 

Un récif frangeant encercle la majeure partie de l’île, bien que certaines zones, plus particulièrement sur la côte nord, ne soient pas protégées par une barrière de corail.
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Centre de Papeete

1 À voir




	
1


	
Assemblée de Polynésie française


	
E4





	
2


	
Association Koo Men Tang


	
F4





	
3


	
Association philantropique chinoise


	
F3





	
4


	
Cathédrale de l’Immaculée-Conception


	
F3





	
5


	
Mairie de Papeete


	
F3





	
6


	
Marché


	
F3





	
7


	
Musée de la Perle


	
C3





	
8


	
Statue de Pouvanaa a Oopa


	
E4





	
9


	
Te Fare Tauhiti Nui (Maison de la Culture)


	
B3





	
10


	
Temple de Paofai


	
C3







4 Où se loger




	
11


	
Fare Suisse


	
C4





	
12


	
Hôtel Tahiti Nui


	
G2





	
13


	
Mahana Lodge Hostel & Backpacker


	
F2





	
14


	
Sarah Nui


	
G1







5 Où se restaurer




	
15


	
Café Maeva


	
F3





	
16


	
Chez Jimmy


	
F2





	
17


	
L’Api’zzeria


	
C4





	
18


	
L’O à la Bouche


	
E4





	
19


	
L’Oasis du Vaima


	
E3





	
20


	
Le Bora-Bora Lounge


	
F2





	
21


	
Le Mandarin


	
F2





	
22


	
Le Meherio


	
D3





	
23


	
Le Rétro


	
E3





	
24


	
Les 3 Brasseurs


	
F2





	
25


	
Patachou


	
E3





	
26


	
Roulottes


	
E2





	
27


	
Snacks de la place Toata


	
B3





	
28


	
Tahiti Smoothies


	
F3





	
29


	
Te Va’a Tere


	
F1







6 Où prendre un verre




	
30


	
Le Moana


	
D3





	


	
Le Rétro


	
(voir 23)





	


	
Les 3 Brasseurs


	
(voir 24)





	
31


	
Les Rêves de Lucie


	
E3







3 Où sortir




	
32


	
Le Paradise Night


	
F1





	
33


	
Le Perchoir


	
E3





	
34


	
Le Sugar


	
F3







7 Achats




	
35


	
Efraima Huuti


	
F3





	
36


	
Galerie des Tropiques


	
B3





	
37


	
Galerie Winkler


	
E3





	
38


	
Ganesha


	
E3





	
39


	
Hinano


	
E3





	
40


	
Mana’o Tattoo


	
F2





	
41


	
Motu Tane


	
E3





	


	
Tara


	
(voir 15)







8 Renseignements




	
42


	
Archipels


	
F3





	
43


	
Clinique Cardella


	
F4





	
44


	
Odyssey


	
F4





	
45


	
Office du tourisme de Tahiti et ses îles


	
F2







8 Transports




	
46


	
Air Tahiti


	
F3









PAPEETE

140 000 HABITANTS 

Au premier abord, Papeete n’a rien d’une beauté fatale des mers du Sud.
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